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M ONsmpR» l'Administrateur, 



J*ai rhoDD^i:de présenter à votre examen les épreuves de 
la Notice •dfs^^oûivces d*art dont se compose cette année le 
Masée dallTi^xéitibonrg. 

Ce Catalogue contient, comme les précédents, nn résumé de 
la formation et de Tbistoire de ce Musée. 

Nos additions personnelles se bornent à la désignation : 

V> Do trois portraits donnés par les auteurs ou leurs 
familles ; 

2o De dix tableaux, signés par des artistes morts depuis peu 
d'années, œuvres d'élite, que nous avons eu la bonne fortune de 
faire entrer au Musée du Luxembourg; 

30 Des dix-}iuit tableaux et statues qui ont été choisis pour 
nos galeries, parmi les acquisitions faites au Salon de 1879 
par le Ministère des Beaux-Arts. 

Agréez, Monsieur TAdministrateur, l'assurance de mes 
sentiments respectueux et dévoués. 

Le Conservateur 
du Muaét national du Luxembourg, 



ETIEIIE ARA60. 



APPROUVÉ : 
L'Administrateur des Huiées Datisnaai, 

BARBET DE JOUY. 




Le Unsés da Laxemboarg, consacré anx onvrages îles peÏD- 
[res et scnlptnnrs eoiitcmporaîns, est composé en très-grande 

Krtic des mcilisarea acqnisitions faites par le Minislf^re des 
anx-Arls â l'Exposition eénirale ofTicielle de cbaque anoië. 
Bien qne placi à la rire gauube.de la Seine, il est comme la 
condnQSlion des galeries dn l'École franciti^e du Lonvr?, qa'il 
enricliit en lui remettant ses plas belles œuvrcï Fonsacriïes par 
lu ntccËa de plnslears aonëes. 

Dana son origine, le Musée da Laxemboarg ne fnt qu*iiiie 
■orte de «omuensatioa des ricbeEses artistiques dont il avait 
Hé Bacc«ssivemi:nt dépouillé. 

Le p^ais de Uarie da Médecis fui, eo elfel, dés sa foi^d»- 
tioB, et n'a jamais cessé d'être un sanctuaire d'art. 

La reine régente, que son sang et son nom prédestinaient 

^1 protéger les artistes, avait appelé à le décorer et Dncheane, 
et lean Mosnier eCQnentin Varin, et Fh. de Ciiampaigne; le 
PauMin, dans sa jeanesse, fat employé «à quelques petits 
oavragBB dans certains lambris des apparlemanls » (1). L'in— 
aenU 
c; 
Mus, 
tilesc 
Chan: 



wrages dans certains lambris des apparlen 

"■•---■■ général de» îableauca da roi, fait, un tma et ma 

ear Bailly, garde detditt tableauis, nooa montre 

, u commencement du xviii» siècle, la Chambre den 

_ Htuea ornée des panneanx des nenf sœnrs attribuées ï Gen- 

tileschi, et présidées par une Mineree françahe, de Ph. de 

Cbampai'ne, qai a remplacé l'Apollon, losirit ailleurs sons te 

litre i'Orpltée (panvres peintures bien usées aujonrd'bui et 

longtemps conservées dans Us maçasias du Lonvre); — dans 

la' grande chapelle, «n Jfiug-Ch rtst porté au tombeau, de 

I Ghaupaghg le viEtTx j — ijn Hercule filant auprès d^Om- 

•^pAate.deS. Vourr; — et dans le Ca6!'fteI(ifori',soos l'éternel 

^hsom de JEANET,huit tableaux historiques, dans presque tous 

^■lesquels figurent la reine Catherine do Uédici» on le cardinal 






cbfune, [>alDCrE 
Icngiampi, 
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de Lorraiofi. Ce même Cabinet doré contenait quatre tablsanx 
et nenE tableaux en plafonds dn tîciix. Mosnier», reprËsen— 
tant des sujets allégoriqnes à la gloire de la reine Marie de 
Médicis. L'un de ces tableaux est an Louvre; deux antres ont 
troQvé place dans la décoration de la salle moderne dn Lion 
d^or au Luxembourg. 

Mais ta qui a fait ponr toujours et à bon droit oublier tout 
le reste, ce fut cette galerie do Mâdicis, oâ lo maître respecta 
du Poussin manqua l'occasion de sa gloire, et où Rnbens dè- 
rotila les vingt-qoatre toiles splendides nui devaient r 
pendant deux siècles l'école la plus suivie de nos peintres 

M. Villot, en tête du Catalogue qu'il a doimé des troii 
positions du Musée du Lux^mboorg, en 1852, 1855 et 1863, a 
raconté dans une savante introduction, l'bistoire des diverses 
collections de tableaux qui ooKUpÈrent, depuis 1750, les appat^ 
tements du palais. Il a recueilli les tÉmoignages contcmpor-' — 

sur ce grand événement dea plus fameux tableaux du tiab. 

du Roi, livn's pour la première fois an public, et qui fut la ' 
précieux point de départ de noire salene nationale. L'idée, 
■~'- -'mple qu'elle nous pnisse sembler aujourd'hui, appunl 
~t alors tellement lienreuse et tellement féconde f — 



le progrés des a. 

M. de Tournehen. „_, , „ „ ,. 

nieux critique de salons, La Font de Saint- Yenne, qui l'avait 
produite, en 1747, dans ses Réftexione sur quelques causée 
de l'état présent de la peinture en France. On a méiJM 
fait remonter i'ioitialive de cette noble pensËe k la sœnr d> 
H. de MarJgny, la toute-puisEante marquise de Pomnadonr; 
pleine d'amhilion pour les arts qu'elle cultivait, M"i" de Pom- 
padour pourrait, en effet,avoir étéle vËritable promoteur d'nne 
idée populaire! parmi les artistes, et qui s'accommodait si bien 
avec ses grands projets d'achèvement du Loorre, 

Mais il fallut quaranio ans encore pour que le LouvrA Mt 
prtt & recevoir les ciicfs-d'oenvredu Cabinet du Roietjusqae-U 
ce fut le Laxembourg qui leur livra ses galeries et ses appar- 
tements restés inoccupés depuis la mort, en 1742, do la reir" 
d'Espagne. Tille da Régent. 

Pendant trente années, do 1150 à 1780, les earieux et L 
étrangers purent admirer et étudier librement dans le mËu 

Jalais, — l'incomparable série de Bubens représentant la T 
oUariedo Médicis, et décorant, comme chacun sait, la galer 
droite, aujourd'hui détruite, et dont une partie sert de cage à 
l'eacalier d'honneur du palais, — et puis répartis dans l'aatra 
galerie parallèle, aujourd'hui remplie par nos grandes toilec 
modernes, et dans les vastes appartements intermédiaires de la 
feue reine, une centaine des œuvres les plus célèbres que pas— 
sédilt la France, de Raphaël, du Coirége, d'André del Sarte, dn 
Titien, de Paul Véronèsc, du Caravage, du Poussin, de Claude, da 
Elubens, de Van-Dyck, de Rambrandt, etc. Joignez à cela certaini 
superbes dessins de Raphaël et du PDuisin,lesauels ne rentrèrent 
dans les portefeuilles que dàvo ré s par une si longue exposition. 



^ 



ITHODUCTIOM, 

Dana Ifs dernievs joars de 177S, le Luiembourg fut donnfi 
en apanoEe à Mnnsiear, comte de Prorcncc, et l'on retira da 
palais Ifl bien dn roi, c'est-à-dire les tsbleans de son Cabinet 
et les grandes toiles deRabension les cli^stiaa dès lors « à faire 
partie de la collection qni enrichiia le Muséum da Lonrre. > 

Vingt ans se passèrent ; le palais, tombe en pleine d6gra— 
dation, se restaura d'abord pour le Directoire, pnis ponr la 
SSnat. L'architecte Chalgrin n'acheva ses travaux qu'en 1804; 
mais dès ISOl. sur la demande des prêteurs dit Sénat, Chaptal, 
ministre de l'intérieur, décida la création du Mosée du Luxem- 
bourg, et le IS janvier 1802, J. ffaigeon en fat nommé con- 
seryatenr, avec mission de l'organiser et de faire restaurer les 
peintures en mauvais état. Naigecn avait renda de grands ser- 
vices comme membre de la commission dos arts, en 1793, et 
commeconservateur dadépot dol'hâtelde Kesle, où il rassembla 
tout ce qu'il put snuver des collections formées par les plus 
cilëlires amateurs de l'époque, u- 

L'annéo 1802 n'étail pas finie que Naiaeon avait réuni lei 
él&meats de son Musée, et avec lieaucoup de discernement, Les 
nnliens en formaient naturellement la tête; puis il avait choisi 
cinq tableaux divers de ce Ph. de Chanipaigne qui avait tant 
travaillé jadis à la décoration du palais, et qui l'avait même 
habité louEtcmps; puis il était allé chercher à Versailles, dans 
le Musée lie l'École française, les tableaux de la Tie de saint 
, Bmno, peints par Le Sueur poar le cloître des Chartreux, lea 
■■ pl tta proches voisins du Luxembourg; puis, dans ce cloître des 
'^harlroux, Kaigeon avait encore trouvé les denx antres Le Saenr, 

3)Tiseiitant le Pian de la Chartreuse et la Dédicace de 
gliae, et, en outre, les vingt paysages peints snr les volets 
destinés à couvrir les tableaux de Le Sueur ; enlin, il s'était 
aif livrer, an Ministère de la marine, la suite des ports de 
lar Joa. V^Aat et Hae, et le nom de salles des 
n est resté ■■}l%tte enfilade de salles dont l'espace fai- 
iwit primitivement partie de la ga.Ierie de Médicis. En formant 
de ces diverses collections capitales le musée du Sénat conser- 
Toteur, Naigeon assurait an Luxcmliourg une incontestable 
importance et l'empressement des curieux, et du même coup 
soulageait la grande galerie du Louvre, qui s'accommode pen 
de telles séries et qai en noie l'intérêt. 

Naigeon, pour compléter son musée, recueillit t droite et 
t gauche nu Raphaël, un Poussin, un Rembrandt, on Titien, 
un Bnysdael, un Terburg, un Van Velde, et la collection dura 
ainsi de 1803 à 1815. En 1815, les alliés, en se retirant, ont 
remporté le bntin de nos conquêtes; it faut combler leslacunea 
du Louvre, et les Bubens et les Le Sueur y sont rappelés. " 
De reste plus au Luxembourg qnc 17 tableaux anciens, et 1 
17 eas-mémes retonrneront an Musée royal en 1821. _ 

Mais la galerie de la Chambre 'des Pairs ne pouvait resta] 

tableaux, et de ce moment date la vraie création di - * 

e actuel. Louis XVIIt ordonna que cette galerie fû 
; ouvrages des artistes nationaux vivants. 



24 arril 1818 ello se rouTrait avec 74 tableaux do l'É le fran- 
gaisa contemporaine. 
Notre pridécessear, U. Elz. \aigeoD, fiU de l'orgaDisatenr do 



attribua ces diverse 
domaine de la coure 
voulant remplacer 
Chambre des Pairs, 
et TiviOait le ouar 
daas le méma 
AialwBâni 



collections {les lîubens et les Le S 

iQC Mais en échange, laroî LoaisXTUI, 

mtaiit que possible, dans le palais de la 

lu Husèe qai contribuait à son importance 

luuriieF da Luxemboari;, ordonna la formatiaa, 

111 local, il'un tlusée destiné aux artistes vivants, 

)us l'administialion de U Cliambre dea FaJri. s — 

..._ inutilement cherché l'ordonnani» royale dans les 

archives du Loavro et dans le Bulteiin, de* Loi* ù. la date 
indiquée; l'initiative et la volonté da Rui n'en sont pas moioi 
formellement constatées par Vaoii suivant qui se lit en tCte 
de a l'explication des ouvrages da peinture et scniptare de 
l'école moderne de France, exposés la 24 avril 1813 dans le Mnséo 
royal du LukerahourK destiné aux artistes viïants,u— avUq^ailut 
répété dans chaque édition du Livret jusqu'à l'aunée 1830 : a L» 
Hnséodn Luxemboorg était oiiijïnai renient composé des tableaux 
deHnliens, représenlant plusieurs sujets de l'histoire de HenxilV 
et de llarie de Médicis. Ils ont été réunis au Muséo xajal. 
Sa Ua|ealé a voulu li^s remplacer par les ouvrages des artistea- 
/rançais. On devra à son godt éclairé pour les Ikaux— Arti 
an établisse ment aussi intéressant pour le public qu'il estavan- 
taaeui pour la gloire de l'école française. » 

Bientôt, grâc? à l'activiié de Naigeon. on y put voir l'œuvie 
presque complet deOavid.les i/orace*, et le Br«lu»,et laATorf 
de Socrate, pnHée par M . da Veiae, et Paris et HéiéM. enfin 
les SabineB Bl le Lionidat. 

Peut-Htro ne sera-t-il pas sans intérêt pour le lecteur de 
connaîtra la liste complète îles artistes dont les ouvrages ont 
iDBr a leur %uré dans celte coUcctioii ÉminemiaeDt nalionile 
du Luxembourg, depuis ISIS- : 

Peintreel, Livret de 1818| : ibel de Pajol, Bergeret, J.-V. Berlin, 
J.Bidanll, Blondel, Bouton, I. Broc, Callet, D.-A. Chaudet, 
Ph. Cbéry, An g. Couder, Cr&pin,J.-L. David, Uemarne, Bucis, 
DunouT, Dnperreax, le camte de Forbiu, les frères fraiique (P. 
et Job.). Garnier, lîirodet-Tri " " i>..^:_ n„..M_ 



, Granet, F, Gu*in, PauUa 



Gnérin, Ueim, Henacquin, M°i° Kusson (Vve Chaudet), Landon, 

I.-M. Langlois, J.-A. Laurent, La Barbier aln*, IH" ' "" 

Un» Handebourt-Lescot, Letliiero, M"BMandait (H' 



r atnA, IHp. LecomtB, 

_ . , , __ __andHit (M"" Hersent), 

Uaoïaiaae, Meynior, Mongin, J.-A. Pajou, Poyron, P.-P. Pm- 
dhon, Hesnault, Régnier, ItevoU, Richard, Boberl-LefAvre, Ad. 
Roebn, Tauiiay, Vanbrée, Vandael, Vanderbnrch, Vicn. Vin- 
cent, Walelet; —1819 : U""= Benoist, Ch. Tardieu; —1820 : 
Hor. Vernct, Conpin de la ConpHe, DroUing, Gros, Lafond jeune, 
Lemonnier, M"' Mayer, Ueniand, Honslao: — 1822: Beaume, 
Bouhot, Kugène Helacroix, Delormc, Dubosl, Cl.-M. Dubufe, Ge— 
□od, Gk'rarJ, GnillcmoC, Une, Lcmasle, UicUallon, Picot, Treiel, 





r 



mi 



Tnrpin de Grissé, VignaaJ, Vinchon; — 1823: L. Cogniei, D*- 
gfierre, Fr. Dnbois, Fragonard, Ingres, Roaget; — iea4:Redoiil^ 
— 1825 ; Alanï, Contant, De Juinne, (ioase, Granger, Gadin, 
Hersent, Eut;- Lami, Lanerenoo, Leprincc, Letellier, Remond. 
Etenoiii. SaÎDt-Evre, Sehnfti, M""' Servières, Tournier, P. Deta- 
rocbe, Leblanc, Sigalon, Smith, Fubrs (de Montpellier), Stea- 
lien. Carie Vernet; — 1S27 : Dognet; — 182S : Cunrt, Eue. De- 
Terift, Forestier, Ktiip, Léop, Robert, A. Scheffer; — ]829: Ra- 
bert-Flenrj, Ch. Lan^lois ; — 1831 : Pcnce-Gaaiu», Thevenin, 
ÂBBiaoK, Berthon, Bodinier, Bonnefond,Brascassat,Aiig.deBa7, 
Occaisnc, Daval-ie-Camns père, André Girooi, Eqg. (Babej.lM- 
land, Lariviire, Lepoittevin, Lessore, Mon'voi9iii,Ro^pnInD, 
. Scheffer, Vafflard ;— 1833: &1. Bertiri, Biard, Bmne (Chnsl.), 
Cottran, Daesy, Gassies, Odier, PDtetIe^ Bionlt, Tsnnear, Zis- 
gler; — 1834 : Alisoy, Berré, Dauiats, Jolivard, L. Paliière, Tho- 
■us; — 183G: M'o" Brnyère, L. Dnprè, Gallait, J.-M. Gai, 
J. loUivet;— 1833: Cl. ftoulanser, A.Joliannot; — 1839: Hip. 
flutdfio, Jaeobbcr; — 1^40: Isaliej [lère, J. JoyanI, Ptiilippo- 
tanx; — 1342 : Gamin ade, Chanipmnrtiii, M '°^ Desnos, Cb.Gleyre, 
L. GrosclsDde,Justiii-OaTriéj Wickembeig;— 1S44: Aug. Ldoir, 
T. de ta BoDère, C.-L. Uo2iii, Jac. Pilfian), Signal, DagnaD, 
ÂDg. Delaeroii, Aug, Glaizs; — 18ô2: I. Acbard, 1. André, AU' 
tisaa, F. Barrlas, H. Bellaogé, S. Bodmer, Ad. Brune, L. Cabat, 
AL Colin, Tb. Conluro, Ucbodencix, Ed. Duliufe, Ftuvclet, 
L.Vieiavy, Galimard, II. Garnerey, Ern. Hubert, Iles^o (Alex.}, 
Hesse (Ang.)- P- Huet, Jjilabert, JeaoroB, Lambinct, Landelle, 
Lanone, Lapita, H. Lf^mann, De Merccy, Unller, Penguilly 
lHaridiui, H"'' Rojja Roulicur, Alpb. Boefin, Pb. Raiissean, 
Th.BomsseaD, Gain. Saglio, l^ainl-Jean, Sebron, Tassaert,Taa- 
cbdct, V. Vidal; — 1SS5 ; L. Benonville, L, Coignard, Corol, 
■■_I>iimas, Eug. Girand^Monginot, UontCEsny, Ziein, U^^Her- 
"n; — 183B : AnaslaBi, P. Baiidry, J. Breton, Comte, de Cnr— 
, Danliigoy, P. Flandrin, Fiers, Fortin, Franjais, GeodroD, 
[girax, Hedonia, Laugéo, Lazergea, Lecointe, Lcnepren, 
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i, Troyon, Biii3,MnitCavÉ-Bonlangar, : 

Des'gaBf . 

ilbuth, Cb. lacqne. 



'^ISea : Bellel, Belly, BouruiiJ 

^erian, ÇbaTet, De Conberlin, Decâmps, 



__j, Cabanel, Chas- 

, r. - De^goffe, Dfisiobert, 

J. Daval-le-Camus, t'ichel, Frompntin, Beilbutb, Cb. lacqne, 
K*a(iE,Laeinlein,Ad.Leleiix, Arm.Leleni, Ch. Marchai, II. lUarle, 
P. Morain, B^i, Naigeon, H. Naïor, Schntzen berger, J. Tissot, 
A, Zd; — 186e : Amaary-Dnva!, E. Appert, Ben^bère, Brendd, 
Cb. Ghaplitf, Cibot,J.Daaban,I>nT-eT^er,Hamman, Eng. Lcto-qs, 
Sect. Leroui, Meissonier, Patrois, Ranvier, Scbreyer, Appian, 
"•"". D.Achenbach, Basson, CbeyandierdeValdr6ino,J.-È.lte- 
6. Doré, Giacomottî.Gnillanmet, HiHwnacher, Em, La- 



fou, Hibc 



T. GÎTand, Harpignies, Henner, Ein. Leyy, Slaisiat, Ch.-B 
Kehel, Gust. Morean, Pleysisr, RoUer, Sain, M"« de Saiot- 
Albin, Timbal, Af. Tonmemioe, Dlraann, W. Wyld, Hochiinl, 
_Troi8Tanx; — 1870 : J. Didier, I. LefebirB, AlpB. LeBioa ; — 



K IKTKOauGTIOH. 

Enfio, depuis 1871 : P. Chenavard, Eil, de Beaumonl, Gam, 
GellaDgcr, C. Dernier, P. liillct, Joa. Blanc, E.-Tli. Blanchard, 
Brétnond, U. Butin, Carrier, P. Chardin, Chinlreiiil, 
L. Coarlat, Courbet, Courtois, AI. Desgolfe, Diaz, Car. Duraa. 
Ehrmaun, H'"' KscalUcr. Etes, Eug. Feyen, Foyen-Perrln, 
H. FooTille, F. Gaillard, Galbrund, Gatieaui, Gérome, Gervu, 
P. GirarJ. L. Glaize, Guillemet, II. Guiot, Herpia, Hnmbert, 
Lanayer. Lnpostolet, J.-P. Lantena, ii'^' Lavillette, E, Lel»l, 
Lecomte-Duuou;, P. Lehoax. H. Levy, M. Leyendecker, 
A. Uaignaa, Maréchal de MeU, E. Masson, K. Melida, J.-F. Hillei 
Moucbot, L. Musaini, Cèl. Nauteuil, Cam. Paris, M^s Eag. 
Parmontier, L, Pelouse, H. Kegnault, E. Renard, KieaeneTi 
H. de Radder, Sautai, S^gé, Sylreatre, E. Veraier, VoUoa, 
0. Weber et J. Worms. 

Peintre» (Livret de 1880)! P.-E. Damoje, A.-L. Demont, 
E.-A. Duez, A. Faura, A. Hagbore.J.-L. Hamon, N. Janquemard, 
G- JeannÎB, P. La Boulaye (de), V. Leclair, L. MêliDine, 

H. Moaler. A. Pmet, J.-A. Pilr " "-' ' " "-'■— 

F.-X. Winterhalter, 



. Salmsor, J.-G. Vibert, 



DD, Ch. 
!r,Cor- 



tOt,Giraud, Lemoine, Petitot, Roman, Aug. Dumont,Rude, Jaley, 
Dantan aîné, Jarquot, Lemaire, Seurre aîné, Jonfroy, Bomuu- 
sieux, DcKbœufs, Desprez, Durot, Kremlet, Gatteaiix, Griiftr& 
Hnaaon.Barye, Cavelkr, Guillaume, Iselln, Maillet, Ollva, Hiehu 
Pascal, SehrodEr, G. Gultton, P. Hébert, Aimé Millet, Aiielin, 
Uath. Moreau, Nantenll, Ferrand, Salmson, P. Dubois, Fd— 

Iaière, Leharivel-Ourocher, Moutagny, Moulin, Cbapu, 'Gost- 
Irauk, Delorme, Farochon, Slmart, B. Barthélémy, J.Beeqnet, 
Bourgeois, Cabet, Gain, Cartier-Bclleuse. Cordier, Ad. David, 
Degeorgp, Delaplauche, Etex, Geoffroy de Cbaumc, Hioltfc 
Et. Lernui, Loison, Malodron, Maniglier, Marccllin, Marcello, 
Mène, Mercié, Moreau-Vaulhier, H. de Saint-Marceaui, Schœ- 
newerkj Soldi, Thomas, Tournois. Trupbimc et Vcchte. J.-A.-H. 

De 18S3 & 1857, une salle du musée fut consacrée a l'expoii— 
tion des plus remarquables estampes gravées par MM. J. Beïn, 
Aug. Blanchard, Blcry, Bridoux, Butavand, Caron, Chenay, 
Bouc h cr'Dea noyers, Dlen, t'urslor, Atph. Franfoia, 1. François, 
Gelée, Girard, Henrlquel—Uopont, P. Iluet, Lauificr, Marc.Lo- 
Gomte, Ach.Lerèvre,Leroui,AJpb. Leroy, L. Leroy, borlchon,Ar, 
Louis, Acb, Martinet, Masqueller, Pollet, Potrclle, Z..PréTast, 
Bansanette, Rosottr, Salnt-Evc, Burdet, Damour, Dangnio, 
Daubigny, Ueeamps, Deaperet, P. Glrardct, Cb. Jacque, Leisnler,' 

.■_!. 1. .,.; .g|,_ Hamus, .SalœoD, VaHof 

ir MM. Aobry-Lecomte, Es 

.„ n, L. No81, KalTei, SoHlan„- 

., H. Baron, Bip. Betlangé, Champin, Dauzata, Ën^. Del»- 
.._ .:, Desmaiaons, Ach. Devcrin, Bip. Flandrin, Français, Ga- 
varni, J. Laureos, Cel. Nanteuil, doRudder. 
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IMXÏtODUCTlOK. 

Le Lniembaiirii; a. tonjours êlé, depuis su destinatioD non- 
vellc, un masée de passage : dans les vingt dercières aunées, 
il a mime pris le caractâre d'un dépât dos meilleurs ouvrages 

'-.direction dos Beani-Arts.Les œuvres des artîales 

^__,. ... denommor l'ont travoraé. les nnes entrant après la 
mort da leurs auteurs dans la Musée àa Louvre; les autres, 
par lo renoavelleiiient incessant tle ta collection, allant dtcorer 
les grandes lâsidenecs de l'Etat, on retournant à la direction 
les Beani-Arls, qui les avaient prêtées temporairement. C'est 
k un titre semblable do di^pôt qu'y ont paru de 1871 à 1S73 
ertains ouvrages aeqnis par le dernier domaine Drivé et qui 
iraient élÈ retirés des Tuikries et du Palais de l'I^ysée en sep- 
tembre 1S70, ponr Ctre mis à i'abri du bombardement dans les 
salles blindées que les tabt eaux et sculptures du Luxem— 
"- méritaieut par leur valeur que notre musée gardai 

_. r de leur passage. C'étaient : 1" le môle da Naplei, 

_'Osw. Achenbacb (salon de 1859) ; — 2» le Saint-Jean-Baplistei 
de Baudry (salon de 1857};— 3= une Sa in te- Famille, de Bou- 

— crean (lS6D)i — 4' le Siège d'ane ville par les Romains, da 
■ion {J861 ; — 5" les Puritaines, de W"' H. Browne (1857); 
6° la Naissance deVénns, deCabanel (1863) ;— 7° DumËioe. 

Kymphe enlevée par un faune (1S61); — 8" Calame, le Lac des 

"-latre-Cantons ;i855); — S" Charlet, une Bataille an temps 

premier Empire; — 10° Du mémo et terminé par Bellan^, 

: Halte militaire;— 11° Co orbct, Paysage (eïp. univ. do 1867): 

— 12° Desjobert, la Baie de Saint-Ouen, a Jersey (1863); — 
18° Guitlaumet, un Douar en Algérie; — 140 Hébert, la Jeune 

llle an nuits (1863); —15° Ingres, Jalcs César; —16° Du mime, 
«nia XIV et Molière; — IT" Landelle, Femme fellah (18661; 
-18° Langée, Sainte-Elisabetb de France (1865); — 19° Han- 
:er, les Baigneuses (1863) ; — 20° SalDt-Jean, des Raisins (1355); 
■ 21° Salentin, Nocei enfantines. 

Voici maintenant en qnols termes furent soumises, en 1863, 

fc M. le Surintendant des Beaux.-Arts, les deux propositions 

relatives : 1* ik une sallo à consacrer aux artistes étrangers; 

■"" à la durée du séjour au Luït;mbaurg des oavrages des artistes 

irès leur mort: 

a La France a toujours èlè hospitalière et eénéreose ani ar- 
itcs étrangers. Son ancienne Acailémio royale de Peinture et 
: Sculpture admettait parmi ses membres, et par suite à ses 
.positioiM, les plus illustres d'entre eux; et c'est ainsi gne lo 
nvre et Versailles po.isédent eertainos œuvres de la Bosalba, 
Lnndberg, de Panini, do Reslin, de Sergell et de tant d'au- 
». — Nos espoaitions, depuis cinquante ans, n'ont jamais 
■* d'être universelles, en ce sens que toute œuvre qui s'y est 
ntée, signée d'un nom réputii, soit en Angleterre, soit en 
jigique, soit en Allemagne, soit i. Rome, soit à Madrid, y a 
16 accneillie et étudiée avecfaveïir; vous-même, Monsieur le 
nrintendunt, n'avez clos aucun des salons qui se sont ouverts 
nwyolra direction, sans acquérir les plus méritoires lies ceo- 



Xll 1Î(TB.ODOCTJOK. 

Tresélrang^r?9, lesquelles ont jtè JQsqa'ki distriboËes par von ï 
ans maillenra mosées de la prorince. Maù la Louvre, après la 
mort de ces artistes, dont le choix do l'Enipereurf.t les encon— 
ragetnents de l'ailministralion. des Bcaoï-Arts cousaeraient ea 
FraD<» la notoriété, eaurailrisqne de n'avoir, ^ar sa part, anctm 
échantillon de leur talent, et vobs stoz pen^é avec jastioe 
qa'nne salle da Laiembonrg poarrait vaai garder ea réserva les 
pins précieux morceaux des artistes étrangers se prodoisaat k 
nos eipoxitÎMiB, st dont la place était marqaée d'avaace dans 
la grande histoire do l'art, que le Louvre montre et devra éter- 
nellement montrer à l'Enrape. De loème que le Louvre préseo— 
tersît la série des écoles anciennes de tons paye, le Luxem- 
bourg elTH rail aoi carieuï des types heni-eux des dirersea 
écoles vivantes île eeg mêmes nations. La France, ai libéral^ 
dispensatrice de ses enseignements, et dont les grands artistes 
contemporains ont rèpanda si loin leur injlnence par delà noa 
frontières, devait d'ailleurs cette réciprocité à des voisins qui 
gardent avec courtoisie dans leurs galeries royales ou publi^nea, 
an milien de leurs trésors nationaux, des tableaux choisis de 
nos plus excellents peintres. — Déjà un tout petit nomlire 
d'oHvragea étrangers se trouvait, comme par hasard, mêlé aux 
peintsres françaises de la galerie du Luiemboarg; dés que oa 
nombre se sera suffisamment occru poar former un groupe rca- 
pectable, vous avez diicidé qu'une salle lui serait consacrée 
auprès de nos compatriotes; — juste gloire pour ces étrangers, 
précieux point d'étude pour nous. 

a Une tradition que je ne tiouve conBrmée par aucune déci- 
sion officielle, et que je vois tout au contraire violée râgnlière- 
ment à la mort de chacun des artistes un peu renommés do 
notre siècle, prétendait que a dix ans seulement aprj^s la mort 
de lenrs auteurs, les ouvrages les plus remarquables acqaia 
pour le Luxembourg par la Liste civile et l'État, seraient 
choisis pour les galeries du Louvre, oïl ils viendraient prendre 
place k calé de cenx de leurs illtistres prédécesseurs et conti- 
nuer l'hlatoire de l'art franc&is. ■ — Cette tradition, Monsi^ir 
le Surintendant, je crois fermameut qu'elle était saine et bonne, 
et au point de vue de l'absolue justice, je trouve que son dèUî 
n'avait rien d'cxagèrÉ. Dix années sont un bien court eapacB 
Duand il s'agit de mûrir le jugement de la postérité; et, humi- 
lier par des tenvres médiocres l'école moderne, au Louvre, oA I« 
"" " ' " i néce-isaîre, ni patriotique '" 



t la salle d'attente du Louvre : 
»ianné qu'ont les artistes à voir lenrs c 
s galerie; de là aussi tes efforts 



itârèt 



rapatïents de la famille et des amis de l'artiste 
mort pour faire franchir à ses ouvrages la Larrifre qui les 
sépare de la suprême consécration, j'allais liïro de l'apotnéMe. 
Entre l'illusion profondément respectable et touchante des en- 
fants de l'arlistc ou des élèves qui vivent de ses principes, et 
le travail d'impartiale équité qui s'opère lentement dar" '' 
goAt du public, un termo ftail à trouver; la tradition, i 



1, à motti 



ismoDucTtoi*. 



XII t 



I se trompait guère : dix ans snffigent à peine ponr 
égafer la. valenr Tiftie d'nn peintre de l'engonement passager 

rie un époque on de la sédactioii de ses qaalités on de ses 
■mittés hainaines; d'autre part, il pst tels artistes qni tien- ' 
nent une si haale place dans l'école de leur temps, que l'acclB- 
Dtation nniversella semble leur ooyrir à deui batîaots les porte» 
du LoQvre, et tous avez jugé que çoor établir une loi prati- 
cable etdâsurmais respeclée, il valuit mieux abréger l'épreuve, 
SittB Â bicu di^icndre l'entrée de TOtre galerie Douvelle, et à 
re entendre aux artistes que si beaucoup sont appelés ici, 
fselqaes-Bus seulement doiTent Stre ùins la-bas. Lu anprime 

' noblesse de l'arl; et l'austérii sËTirité de son histoire le venleut 
alui. > 

Nous croyons de^-oir ruprodaïre ici ces denx propositions, 
pane qu'ayant i!té approuTécs par M, le comte de Nienverkerke, 
en 1863, et n'ayant pas été abrogées, elles restent encore, 
dopais le jour où la Restauration transforma la galerie ilo 
Loxeinlioui g en Mnsée spécial des «larres du nos urtislM 
TÎTanls, toute la législation de ce Musée. Toute/ois, dous 
regrettons virement que les ressources dâs Uosées nalionans 
n'aient jamais peniiU, depuis quinze ans, de former au LuxeiB' 
boarg ce groupe d'oeuvref, capable d'y lepiéseiitor d'une ma— 
niére digne d'elles, et dans nue galerie de quelque importance, 
les écoles d'Angleterre, de Belgiq^ae de Suisse et de Itallancle. 
avec lesquelles le public français s'était familiarise dés les 
Expositions universelles de 1SS5 et de 1S67, et les écoles d'Allo- 
ma^ne, d'Autriche, d'Italie et d'Espagne, dont l'Exposi 
nnivej-sellQ de 1873 vient de montrer les édataals progrés. 
Quant aux ouvres dcft maîtres qui, durant cinqnanta 
aTaient fait l'orgueil de notre (cole française et t'ornei 
sajis égal da Uusée du Luxembourg, le Louvre les a, les années 
dernières, réclamées i, juste titre, et quelques grands artistes, 
morts plus réccmmeiit, vont les j suivre à bref délai. Nous 
aurions sonhaiié que certains noms, qui ont toujours fait 
défaut à la lit te donnée ci-dessns, des peintres et des sculpteurs, 
dont les ouvrages ont traversé le Luxembourg, tels que eeox 
de Fils, de Uamon. de Iules Dupré. etc., etc., onde ceuï a-' " 
sont incomplètement représentés, tels que Th. Rousseau, 1 
I.-F. Millet, etc., pnssent venir y combler les lacunes de i 
école moderne, ne fût-ce que temporairement. Il y va 
întérCt patriotique qui, nous l'espérons, ne peut manquer, ,• 
quelque jour, d'être gÉnfreasement compris et satisfait. ' 

Ph. de CHENNEVIÈRES, 



Nous noua associons au regret mac 
cesseurs de ne pouvoir pas consacrer i 
Luxembourg à des Œuvres d'artisCas élra 

Quant à la limite de dix ans posés a 
le Musée du Luxembourg, après la i 



; de leurs auteurs, 



a fait la meilleiir 



tradition non ofDcielle, et qui a M souvent violée, comme 
l'a reconnu plus haut, nous ne noas sainniss pas fait 
scrupule de la fioler è, noEre tour. Ainsi noat avons donni. 
au Louvre ; Le soir, dont l'autcnr, G abri i^l- Charles Gleyre 
mort depais moins de dix ans; et nous avens fait entier .. 
nos sailts ; La fontaine du mûrier, de Camille RaqnepUn, 

Pour augmenter les richesses et les sajets d'attraction di 
Mns£e du Luxembourg, nous ne nons sommes pas contenté de 
faire un choix consid6ralt1e parmi les tableatix et les statues 
acquis au Salon de 1S79, par le Uinistère des Beaux-Arts, qui 

nons a atlriliué aussi La fiie aux perles, de Diaz ; 

avons demandé à d'autres ministères o'- "— - '-" '- — 
accueil à nos désirs, plusieurs tableai 
appartements, tableaux signés par des peintres morts depnii 
moins de. dix ans on vivants enuore. Ainsi se trouve augmenti 
le groupe qui au Muséb du Luxembourg doit représenter l'art 
contemporain dans ses meilleures manifestations. 

TaBLEADX trouvés dans divers MlNtSTEH.ES ET AcaUI- 

BiTiOMs NOUVELLES. — Chïntreuil, Au loir; Diai ta fie 
auce Perle» (acquisition nouvelle); Diaz, Lea Bohêmient; 
Diaz, L'amour dêtarmé; Hamon, Théâtre de Guignol; 
Fils, La Marseillaise; Ronsscan 'Théodore, Bord de ricière; 
du même, EJfet d'orage; Francnis, Paysage ; Ziem, Venist. 
Acquisitions du balon de 1879. — Tableaux. — 
UH. BouauBreau, La naissance de Vénus; Damoye, I 
moulin de Merlimont; Demont, L'août dans le Non 
Dnei, Saint-Ciithbert; Guillanmet, Laghoaai; HadxiH,' 
Grande rnarée dans la Manche; leannin. Charretée dt 
fleurs: La Boulaye (de). Au sermon; Leclairo, Fleurs 
■ne; Mélingue (Lucien), Etienne Marcel; Pelovsa, 
. de Cernay en jantier; Perret, te cLatique en 
Bourgogne: %a\a\sa-a. Arrestation en Picardie; vibeit, 
Apothéose de Thiers. 

Statues. — MM. Idrac, Mercure insentant :ie caducée, 
Stttnt-M arceau 1 (de). Génie gardant le secret de la tombe; 
Scbfflnevrerk, Au matin. 
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98 numéros, sans y compter In galerie de Rubens. — Le pennls 
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Aa XL — M. DCCC. III. — la-13, Bî pages, 109 uuméros. 
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numérotage esteniièroineDlcliaiigé. — Il eiiste deux tirages : dàiu 
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9. — Explication des tableaux, statues, bustes, lilc., composant It 
galerie du Sénat conservateur, rétablie par ses ordres. Elle eom- 
prend ; la galerie de Rubeus; le petit clottre des charlreui, de 
Le Sueur; les ports de France, par Veroet, avec la «uilepar 
M. Hue. — Prii, 73 eenu— Au iiroOt ije l'établissemenL— A Parte, 
de l'imprimerie de P. Didot l'alné, imprimeur du Sénat, rue du 
Pont-de-Lodi.— M. DCCC. VL— Iu-12 de 71 pages, lîO nu- 

10. — Ex|illctilton des tableaux, alatues, bustes, etc., compotant li 
galerie du Sénat conservateur, rétablie par ses ordres. Ella eam- 
prend : la galerie de Ruhens ; le petit cloître des ciiartreui, de 
Le Sueur 1 les ports de France, par Teniet, avec la suite, par 
M. Hue.— Prix, 75 cent.— Au profil de l'établiSMîuient.— A Paris, 
de rmtprimerie de P. Didot l'ainé, imprimeur du Sénat, rue du 
PoM-de-Lodi. — M.DCCCXI. — In-t3 de 7S pages, 131 aa- 

11. — Explication des tableaux, slaluei, bustes etc., composant [et 
galeries du palais de la Clunnbre des pairs de France. Elle com- 
prend Ha galerie de Rubeus; le petit cloître des charlrcui, de 
Le Sueur; les porlj de Franco, par Verncl avec la suite, par 
M, Hue, etc.— l'rlx, 7Sceui.— Au profit derflablissemeut,- A 
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Paris <i?l'iiiiprrmEriedcP.DidotrBlnë, imprimeur de la Chambre 
de« paiif (l« France, rue du PoDt-tle-Lodi, a' 9, — 1S14. — In-lS 
de 7! pages, ISl nuniÉros, (Cetle nolice esl pareille à la prteë- 
dente, mak porte l'écusson aux iraln fleun de lit.) 

19. — Eipiii^alion des tableaui, statues, biisles, etc., camposaot la 
galerie de la Clisinbre des puirs. Elle comprend lu galerie de 
Rnbeiu; le petit cloître des chartreux, de Le Sueor; les ports de 
l^dnce, par Vcrnet, oiec la suite par M. Hue. — Prii, Itr, — 
Au profit de rétablissement — Paris, derîmprimeriedeP. Didot 
l'aîné, imprimeur du roi, me da Ponl-de-Lodi, n* 6. — IBIB.^ 
Iii-13, 75 pages, 101 naméros, ; compris les iculptures. 

IS. — ExplicalioQ des lableaui, statues, bustes, etc., composant 
In galerie de la Cliambre des pairs. Elle comprend la galerie de 
RubCDS ; le petit cloître des chartreux, de Le Sueur ; les ports de 
France, par Vemcl, avec la suite par M. Hue.— Priï, 1 fr. — 
An profil de ri^lablissenient. — A Paris, du l'imprimerie de P. Didot 
l'atiié, imprimeur du [toi, rue du Poiil-de-Lodi, w 6, — 1S16. — 
In-U de 74 pages, 130 numéros. 

Ij. — Eip)Ication des outrages de peinture et de aculpCure de 
r£cole moderne de Fi-aiice, exposés le 34 avril 1818 dans le Musée 
royal du Lnipiiiboui^, destiné aux orlisles Tîvants. — Prti, 
1 fr. — Au prolit (le rétablissement. — A Paris, de l'Imprimerie 
de P. Didot l'alné, cbevolier de l'ordre rojal de Sainl-Uît^el , 
imprimeur du Hoi, — 1818. — In-lî de S3 pages, 112 numéros. 
(Les numéros 73 à SB sont encore des tableaux ancieiu.) 

13. — Même litre et mtot! année, mais aïec un rani-tilre différent. 
Celui delà notice précédenleporle: Galerie royale du Luximboarg; 
celui-ci; Muiie royal du Luxembourg , dénomination conserrée 
dans les aotices sulianles. — lii-13 de S7 pages, 115 DOinéros. (Lu 
laUeaoi aDcienioccupentlos numéros 7S 4 91,} 

IS. — Même (ilre. — 1819. — lo-lS de 87 pages, IIS numéros. 

17. — MËme titre. — 18!0. — In-lï de 82 pages, 97 anméros. 
(C'est le premier livret olï dîsparaisscol les tableaux aucieus.] 

18. — Explication des ouvrages de peinture et de sculpture de 
l'École moderne de France, exposés le 25 aoCit 1822 dans te Muste 
royal du Luxembourg, destiné aut artistes rivinla, — Prix, I fr. 
— Au profit de l'ilablissement. — A Paris, de l'imprimerie de 
J. Didot l'allié, rue du l'ont-de-Lodi, n" 0. — 18SÏ.— In-lï de 
8e pages, 137 numéros, 

19. — Explication des ouvrages depeinlure et de sculpture de l'École 
moderne de France, exposés le Sa mai 18S3 dans le Uuaée rojai 
du Luxembourg, destiné aux artistes viTanls. — Prix, 1 fr, — 
Au profit de l'élabliasemenl. — A Paris, de l'imprimerie dcl. Didol 
l'alné, rue du Pont-de-Lodi, ii" 6. — 1833. — In-13 de 84 pages, 
140 numéros. 
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30, — Explication des ouvrage; de peinture et de sculpture de l'Ëcole 
moderne de France, etiKi^és dc|mîs le 2S mal 1B23 dans le Unsé* 
rayai du Luterabourg, destine aux artistes rivants. — Prîi, J. fr, 

— Au prolit Ae IMlablisscmenl. — A Paris, imprimerie de I, Didot 
*1n£, ruedu Pont-de-Lodi, d° 0.— 1Sï4. — In-i3 de SA pago, 
140 numéros. 

SI. — UiplicationdcsouTragesde peinture et de sculpture de l'Ëcole 
moderne de France, exposés depuis le l" marslBÎSdans leMiute 
rofal du Luicmbourg, destina aux artistes vivants. — Prix , 1 fr, 

— A Paris, imprimerie de J, Didot aîné, rue du Pont-de-Lodi, 
n'> S. — 1S35, — In-lS de 6*7 pages, 157 numéros, (On fil dans la 
mfime année une nouvelle édition de celte notice, avec le mtat 
titre, quoii|ue diETérente de la première. Celte deuxième édition t 
^A pages et tSS numéros.) 

SI. — Mime litre. ~ 1827. — la-lS de 75 pages et IGO numÉrtM. 

S 3. — Explication des ouvrages depelnlure et de sculpture deJ'École 
royalede France dans le Musée rojal du Luicmboui^, desUué au 
artistes vivants. — Prix, 1 tr, — Paris, imprimerie de Juin 
Didol l'aîné, rue du Pont-de-Lodi, n° 6. — Juin 1B2S, — In-ll 
de 13 pages et lAS numéros (en comptaut le dernier ouvrage non 
nomérolè), 

S4. — Même litre avec ht date. — \" novembre 1823. — ln-13 de 
78 pages et 1 j7 numéros. 

95, — Même litre. — l»' navembre 1839. — lo-lS de 7S pag« 
et 145 numéros. 
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' Même titre. — 



lI 1830. — lu-iS de 75 pages et 1(8 



37. — Explication desouvragesdepeinlureeldeseulplurcde l'Ëcole 
moderne de France, exposés dans le Mu^éeroyal du Luxemboorg, 
destiné aux artistes vivants. — Prix, 1 fr. — Paris, Vinclion GÛ, 
etsuccesseurdeM"' veuve Ballard, imprimcurdes Musées rayani, 
rue J.-J. -Rousseau, u- S. —Mal ISSl. — In-13 de 64 pagei, 
134 numéros. — C'est le premier livret sur le titre duquel apparaît 
en fleuron la cbarte de 163D. 

S8. — Même titre.— Octobre 1831. — ln-12 de OS pages et 156 
numéros (nouvelle édition). — C'est le premier livrel dans lequel 
on Dit ajouté, 4 ta suite de cbaque ouvrage, l'aimée du salon où il 
B été exposé. 

SD — Même titre. — 1833. — In-t2 de lî pages et 180 numéro!. 

30. — Même titre. — ItJSd. — In-12 de OS pages et 170 numéroa. 

31. — Même tilre. — J83e. — In-12 de 70 pages cl 173 numéros 

32. — Même titre. — 1838. — In-12 de 72 pages et J75 numéros. 

33. ~ Même litre. ~ 1830. — ln-12 do 75 pages, 175 numéro» 
UD supplément de 170 4 IBS. 
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■ Si, — UËmeUtru. — 1840. — lii-S" lie AS jiageset 176 numéros, — 
C'est 1b première nniicc où la charte de 1830 disparalL du [itrei 
elle commence la série de celles tirées In^*, en beani caractères et 
sur been papier. Depuis cette époque il o'y a plus , ï propremenl 
parler, de nouvelles éditions, mais des tirages successifs atce dei 
suppléiBeuts. 
BS, — Même titre. — 1840. — Ia-8° de 4B pages et 176 numèrosi 
plus, un supplément de S pages, comprenant Ips n" 177 à 1B9. 

.88. — Même litre. — lB4i.—ln-S° de 56 pages, 17S numËros, et 
it supplément de 177 t 205. 

t7. — Même tjtie, — 1845. — In-B* identique bu précédent. 

se. — Même titre. — 1B51.— 64 pages, 307 numéros, arec uq 
supplément comprenant les n" 193 A 307, et une table alpbabfr- 
Uqae des artistes dont les ouvrages sont exposés. 

89. — Notice des peintures, sculptures , gravures et lithographies de 
l'Ëcoie moderne de France, exposées dans les galeries du Musée 
national du Luxembourg, par Frédéric Villot, conservateur delà 
peinture. — Prii, 1 fr, — Paris, Vinchon, imprimeur des Muiéei 
nationani, rue J,-J. -Rousseau, 8. — Avril 1863. — In-13. — Lettre 
au directeur général, avertissemeni, ititroducliou, ou Histoire abrd- 
sée des difTércntcs eipnsitions qui ont eu lieu au LuxembouTSt 
biblif^aphie des notices précédentes, comprenant iiiv page*, 
08 pages pour ta description des objets et la table, — S85 Duméros* 

— Il a été fait plusieurs tirages de celte édilion. 

10. _ Notice des peintures, sculptures, gravures et lilhograpblet 
de l'Ëcole moderne de France, exposées dans les galeries du lUusés 
impérial du Luxembourg, par Frédéric Vlllot, cotiserraleor de la 
peinlure. — Prii, 1 fr. — Paris, Charles de Mourgues frtrei, 
imprimeurs des Musées impériaui, rueJ.-J.'Rouiseau, 8, — ^ISSS. 

— In-lS delOS pages. 

il. — Notice des peintures, sculptures et dessins de l'Ëcole moderue 
de France, exposés dans tes galeries du Musée impérial du Luxem* 
bourg, par Frédéric Villol, conservateur des peintures. — S* fdllion. 

— Paris, Charles de Mourgues (Véres . imprimeurs des Uuséei 
impériaux, rue J.-J.-Boubscbii. B, — 186S. — IihIS. — Lettre 
au directeur général ; bibliographie des notices précédentes ; dé- 
coration de la galerie et des salles du Musée du Luiembourg, 
comprenant xviii pages, et 5S pages ; 340 numéros. 

19. — Notice des peintures, sculptures et dessins de l'EcolemoderM 
de France, exposés dans les galeries du Musée impérial du Luxem- 
bourg. — Prii:75 centimes. — Paris, Charles de Mourgues frèresi 
imprimeurs desMu5ées Impériaux, rue'I.-J. -Rousseau, B. — 1B6B. — 
In-di, — Lettre à M. le comte de Nieuwerkerke, inrinteodont des 
Beaux-Aits, par Ph, de Chcnnevfâres, cooservalcur- adjoint dei 
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Musées impêriaui, cliargé du Musée tiu Luiembourï et de» eip*- 1 
silioDB d'art; bibli<igT3|iliie des nolicct précftleotes i (lëcoraiioD de 
U galerie el tles sulles du Muiée du Luxembourg, comprenant 
m pages, etpourladescriplian desœuvres et la table aJphabéUfpie 
des artistes, âS pages; S&Q numëros. — A la suite du SaloudelSèl, 
un premier supplément a Été Lijoutâ, du ii° 341 uu u° S78 (pagei 
53.00)1 — ^ '3 ^^"'1^ ''" Salou de 1865, dans les tirages de 1866 et 
1807, second sDi^lËmeut, du n* 279 au n° 306 (pages 61-67). 

4B. — M(me litre. — 1808. — In-ia , de 11 et 60 pagei. — 
soi numéros (iiumérolage nauTean). Lei tirages de 1S70 et 1671 
sont eiactemeut conrormes â cette MilioB de 186B, 

A4. — Notice dei pdnlures, sculptures el dessins de l'école mo- 
derne eiposés dans les galeries du Musée nalioaut du Luxembourg. 

— Prix 1 frane. — Paris, Charles de Uourgues fifre», impri- 
meurs des Muséct oationauE, rue JeanJacqnes-ftousseau, S8. — 
1872. — In-lï. — Jnlroduetîoii par Pli. de Glienncvières, c 
■ervateur du MusÉe du Lui«nlbourg; bibliograpbic: des not... 
précédentes; décoration de (a galerie et des salles da Musée du 
Luxembourg, cumprenant xsn page» et pour la descriplîoa di 
leuTreB et la table alphabétique des artistes, 82 pages; SSl ni 
méros. — Dn supplément du n" 361 au tf 388 (pages 1-1 
ajouté en 1873 imtiqoc îles suppressions temporaires; — u 
■atre supplément du n* 361 au n° 895 (pages i->) a été ajouté 
Bi 137A. 

h5. — notice des peintures, sculptures el dessins de l'école mo- 
derne, exposés dans les galeries du Musée national du Luxembourg. 

— Prii ; 75 cent. — Paris, Charlci de Mourgues frères, impri- 
meurs des Miiséel nationaux, rue l.-l. Rousseau, S8. — 1876. 
Id-1S. — Leilre au l)irecu?nr des Musées nationaux par U. P, 
Dubois, coiisertaieur suppléant du Musée du Luifmbourg. — 
lotroduclion par Pli. du Chenneiiènis, cousenateur du Mmôe.— 
Bibliographie des notices de peintures et sculplnres exposées an 
Musée du Luxembourg depuis 1750 jusqu'en 1874- — DécoraUon 
de la galerie et des salles du Musée du Luxembourg, page* 1-93. 

— Ënumérulion et descriplion des muires et l^ble alphabétique 
des articles, pages S5'110. — 367 numéros. 

AS. — Un supplémenl, du u" 36B au a* 39S (pages 119 i US), 
indique, daus le tirage de 187<j, les ouvrages enlevés, à titra 
temporaire, du Musée et ceux qui viennent alois d'y être intro- 
duits. — Nouveau tirage de la même noiice eu 1877, où le 
supplément seul est modltié, à partir du n* 382 cl ac<?rii jusqu'au 
n° 430 (113 pages). — Nouveau tirage de la même notice et du 
supplément, porlatil sur lu couverlorela dalc de 1878. 



47, 



Notice des peintures, sculptures el dessins de l'école mo- 

derue, exposés dans les galeries du Musée national du Luxembourg. 
' " au Directeur des Musées nationaux, par M. P, Dubois, 
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<;onseryateur suppléant au Musée du Luxembourg. — Introduc- 
tion par Ph. de Ghennevières , conservateur du Musée du 
Liuxembourg. — Décoration dii Musée et des salles du Musée du 
Luxembourg. — Tapisseries des Manufactures nationales des 
Gobeltns et de Beauvais. — Vases de la Manufacture nationale de 
Sèvres. — Table alphabétique des artistes dont les ouvrages sont 
exposés au Musée national du Luxembourg. (1879.) 

48. — Lettre à TAdministrateur des Musées nationaux, par 
M. Etienne Arago, conservateur du Musée du Luxembourg. — 
Introduction par Ph, de Chennevières , ancien conservateur du 
Musée. — Énumération des tableaux et statues acquis par le 
Ministère des Beaux-Arts au Salon de 1879. — Énumération des 
tableaux d'artistes morts depuis peu d'années, qui n'avaient pas 
•encore pris place dans le Musét! du Luxembourg. 



DECORATION 

DE LA GALERIE ET DES SALLES 



GUANUE GALERIE. 



Le tableau r|UL occupe le centre du plafond de la grande 

Salerie représenie le lever de l'Aurore; il a élépeinlpar 
.nioine-François Callet, né à Paris eD 174t, grand prix de 
Rome en 17G1, membre de l'ancienne Académie royale de 
peinture en 1780, mort à Paris le 5 octobre 1823. 

L'Aurore, dans un char allcIéJecbcvaux ailés, paraît 
annoncer le dieu du soleil; les vents légers la suivent 
en Tersanlla rosée du malin. LaNuil fuitdevant te flambeau 
du Jour en replianison voile, où se caclient les Songes, ses 
enfants; un d'entre eux répand ses pavots. 

Les antres tableaui, an nombre de douze, qui sont pla- 
ces daus la partie supérieure de la voûle, avant et après 
le tableau du milieu, représenient des ligures allégoriques, 
■yaiil pour attributs les douze signes du Zodiaque. Ces ta- 
bleaux sont de Jacques Jordaens, peintre flamand, élève 
de Itubcus, né à Anvers en 1SD3, mort en 167S. 

Phkuier TABLEto r.» EKTUjkNT : le signe de la Balance 
{Septembre). — Une Temme, couronnée de fruits, lient 
d'une main une corne d'abondance remplie de raisins et 
indique le mois des vendang'es; de l'autre, elle lient une 
balance, qui désigne qu'à celte époque l'équinoxe d'au- 
tomne ramène l'égalité des jours et des nuits. 

DEUiibuR xxBLeiu : le Scorpion (Oetolire), — Baccba- 
nale ou fête de Baccbus. Uu jeune satjre porte sur ses 



'^'"v DÉcmATion. 

épaules le vieus Silène pris de vin el lenani une gn 
de raisin; ils sont lous deux couronnés de pampres.^ 
bacchante les suil en jouanl du tambour de basqM 
bacchanale désigne que dans ce mois les vignercu. 
réjouissent el se délasseni de leurs travaux en goûlaol 
nouveaui Truits de la vendange. Le scorpion, que l'onv 
dans la bordure, fait allusion à la malignité des malaa 
causées par les vents humides, chargés de vapeurs dange- 
reuses, qui se font sentir alors, 

TnoiBiËHE TABLRjtu : le Sagittaire {Novembre). — Le 
centaure Ncssus enlève Déjanire, Tcmmc d'Hercule, el 
traverse le fleuve Ëvène. Le centaure, armé de flèches, 
indique que ce mois, où la terre est couverte de frimag, 
est favorable à la chasse. 

QciATniËUB TABLEAU : le Capricorne {Décembre). — L> 
ni^mphe Adrastéa trait la chèvre Amaltée, pour donner du 
lait a Jupiter enfant. On \& voit près d'elle; il tient uns 
coupe. La ciièvre semble faire allusion ^u soleil (]ui, dans 
cemois, paraît loujours monter, ainsi que ta chèvre sau- 
vage qui se plaît à gravir tes rochers escarpés. 

CiNCDiËMB TABLEAU : le Veneau {Janvier}- — Un jeune 
homme , du milieu des nuagi's , verse sur la terre des tor- 
rents d'eau; il désigne la saison des pluies. 

SiiifeKE TABLEAU ! tet Poiitoiis {Février). — TéouB 
Anadyomèoe el l'Amour armé de son arc, portés par des 
dauphins, se promènent sur les eaux que les vents agilenl 
avec violence. Venus el son nis sont occupes à retenir les 
légères draperies ([ui les couvrent. L'agitation de la mer 
et tes poissons indiquent que ce mujs est celui des grandi 
venis et de la pêche. 

Sbpti&hb tableau : U Bélier [Mar*].— Mois où les 
arbres et les plantes bourgeonnent. — Mars, arme de pied 
en cap, lenani d'une main son cpée, de l'autre sceouaot 
le flambeau de la guerre, descend du haut des rochers; un 
berger est près de lui qui joue de la cithare; un bélier le < 
suit. Mars indique que ce mois est celui où les armées se 
mènent en campagne; le berger ei le bélier, que le retour 
du printemps fan sortir les troupeaux des bergeries. 

HciTitiiiE TABLEAU : Je Taureau {Avril). — Jupiter sous 
la forme d'un taureau, la tête couronnée de fleurs, enlève 
la nympbel'uropc. Le taureau marque la force que le soleil 
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acquiert dans ce mois, ei dnnl la clialetir fait fleurir les 
arbres el les plames; premières espérances que doDoent 
les iriivaiix rustiques, dont le taureau est le symbole. 

NRUVifcM R TABLBiu : le» Gémtaux (Mai) — Deux cnfanii 
conduisent un char; Venus y est debout; son voile flotte 
an gré des xépiiirs; l'Amour, lenant une llèclie, s'appui« 
sur sa mère; un des enlants altelés au char répand sur in 
terre des fleurs, charmes de celle belle saison. L'Amour et 
Vénus indiquentque, dans cette saison, toute la nature leur 
est soumise; les deux enfants représentent Castor et Poilus 
qui, suivant ta Table, furent changés en la constellation dite 
le» Gémeaux, Lorsque le soleil entre dans ce signe, la 
chaleur redouble, les jours augmentent et l'herlie des 
prairies prend tout son accroissement. 

DixikifB TiL.Bi.Eiv : l'icrevisie (Juin). — Phaéton, k 
qui le dieu du jour avait confié son cbar,s'élant trop appro- 
ché delà terre, la brûlait et y causait de terribles ravages; 
Jupiter, pour y mettre fin, le foudroya elle précipita daus 
t'Eridan. On le voit ici au moment de sa chute. Parvenu an 
l plus haut poiut de sa course, le soleil entre dans le signe 
Uel'Ëcrevisse, et semble comme elle aller â reculons. Dana 
pe mois, les moissons maries commencent à se faire. 1 



[ Onziëmb TjkBLEiu : le Lion (Juillet), — Hercule, vain- ' 

r du lion de Némée, doat il porte la dépouille, sa 

repnse sur sa massue, il lient dans sa main les pommea da 

Uartlln des Hespérides, dont il a fait la conquête; prâs de 

^lù est un jeune homme assis qui lieniunegerbedeblé. Le 

|Ion et la force sont remblcme de la chaleur. Chez lu 

^ciens, le lion, habitant les climats brûlants, était cousa- 

é à Vulcain, dieu du feu. Le jeune homme tenant une 

ierbe de blé indique que les moissons sont achevées. 

[ BoDZifcuE TiBLBiu : la Vierge (Août). — Cérès, la lëte 

h>lii-onnée d'épis, tenant d'une main une faucille et de 

■antre une gerbe de blc, est assise sur son cfiar traîné par 

^E serpents; le jeune Triptoléme, inventeur de la charrue, 

Mt à ses cotés; il tient le (lambeau dont Cérès s'éclairait 

Hidant la nuit pour chercher Prosernine, sa fille, que 

^Inton lui avait enlevée. Cérès, déesse des moissons, biea- 

BÏtrice de la terre, après y avoir répandu tous ses douset 

[Toir ainsi rempli le cercle de, lann^e, remonte Ter|_ 

tOlympe. ~^Ê 



Les oraemeiils qui ddcorenl le plafond onl nié exécil' 
lés d'après les dessins de M. de Gisors, arcliiiecle dn 
Palais du Luxeoibourg, mori en (866. 



SALLES 

SITDËES A l'ESTH£MIT£ se Là TEHHISSE. 

Ces salles fureDlcoDSiruiies sur une partie de remjtla- 
cemeiil de l'ancienne galerie de Kubens. Llles fureiil ea- 
suile occupées par la collocLiou des ports de Fnaeeàt 
Joseph Vcroet el de Uue. 



Ce lableau, peinl de ISOO à 1H4 |>Br Jean-Simon Bef- 
Ihëtemy, né à Laon en 1713, grand prix du Iloiue eu 1767. 
membre de l'Académie royale de pciniure en ITSt, et raort, 
iParis le 1*' mars 1811, reprêsenie : 

Le Génie vicloricux de la France, appuyé sur mn 

ceau, symbole de la force el de l'unioa, révélani i Qitt' 
muse de l'bistoire, la gloire des Français el le relotir dl 
l'ordre, 11 lienldans une main, quii élève, la figure dlf' 
Vicioii'c, et de l'autre une brandie d'olivier. 

A la clarté de son (lambeau, taPbilosopTiiu, assise sari 
Diiage,acc(>ni)iaguéede la Justice et delà Félicité publiaoej 
pose sur sa léte, d'un air de salisfacLiou, k^ corde ds |W> 
mortalité. Tandis que Clio grave sur tui bouclier tlebroDifri 
les liants faits des Françuts, qu'Ëiilerpe Jes chaolc cd s'a^ 
compagnanl de sa lyre, que Caliope célèbre |iar ses 

héroïques les venus elle courage des cit«ycn$ qui « 

lustré la patrie, ta Kenommée, planant dans les Mrs, lu 
publie à l'univers. Aupns de rilisloire on remarque IM 
bustes de J. Vernet el de J.-J. Itousseau. — Celte peiaUM 
esl signée : Pcrthèlemy, au VIII ot on Xll. 



DËCOBATION. 

I Dans la voussure de ce plafonil, décoré d'après les dei^^ 
i de Clialgrin, alors arcliiiecio du Sénai, sont quatma 
s-reliefs donl Berlhélemy donna les sujets. Ils OHt 6X61 
ieÎDts par Pierre-François Lesueur, ne à l'aris en 17117. 
[ Le premier représente l'Agriculture : 
J ClnolnDsltis eu occupé i labourer son champ au momenl o 
r pDlA du Sénal de Borne lui annonce la nominollon au conaula 

L Le deuxième, l'instruction publi<;uG : 

i SocraLe, Plilon et les auires plillosophea d'AthÉncs eipllquenl kM 
' n diacipto les élérnsnla des sciences. ■ 

I Le troisième, le Fruit des victoires : 

MBTcellus, Rénéral des Bonuins, apréa s'^lro rendu matlra de B]rrarf 
; enlover de celle ville lea monuments des idencEi et dei ir'" 
(aire servir â l'inslructiop et i la gloire do sa pairie. 

, ]<e quatrième, le Commerce et J'Indusliie : 

j ntaplune et Minerve, suivis de l'AlKindsnce , diWsenI lur un lUl. 
I l'oliTjer de la pali, cl Mercure enoourige et Fait lleurlr le coramore 

— * Issantaui ïiloren» laborieui iet mallètci qu'ils metlaM a 

iu> les ïeai du la dâoise de l'Jjjdustrle, 



EXPLICATION DES ABRÉVIATIONS 

■MPLOTiBS DANS CETTE NOTICE, 



H. 


^ Hauteur. 


L. 


— Largeur. 


Fig. 


— Figure. 


Gr. nat. 


— Grandeur naturelle 


Demi-nat. 


— Demi-nature. 


Pet. nat. 


— Petite nature. 



Plus gr. que nat. — Plus grande que nature. 

Nota. Presque tous les tableaux étant peints sur toile, on n'a 
désigné la matière que dans le cas où les peintures seraient exé- 
eutées sur boia. 



MUSÉE DU LUXEMBOURG. 



PEINTURE. 



ACHARD (Jean-Alexis), né à Voreppe (Isère). 
!• La cascade du ravin de Cernay- la-Ville. 

H. 0,82. — L. 1,00. 

(Salon de 1866.) 

AHAURY-DirVAL (Eugène-Emmanuel), né à Paris, élève 
d* Ingres; chevalier de la Légion d^ honneur en 184d , o/- 
ficier en 1865. 

2. Étude d'enfant. 

U. 1,28. --> L. 0,85. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1864.) 

ANASTASI (Auguste) , né à Paris , élève de P. Delarochs 
et de Corot; chevalier de la Légion d'honneur en iS&S, 

3. Terrasse de la Villa Pamphili (Rome); au fond le 
dôme de Saint-Pierre. 

H. 0.52. — L. 1.00. 

(Salon de 1864.) 



F 



APPIAN (Adolphe), né à Lyon, élève de MM. Corol et 
bigny. 

4. Environs de Monaco. 



BARON (HBNHi-CH\nLES-AKTOiNE) , né à Besançon (Doiibt), 
élèue de M. GigoKc; chevalier de la Légion (TkonneuT- 
en 18S9. 



8. Les vendanges en Bomagne. 
H.o.se.— L. o,«a.— Fis.dto^. 



BABRIAS (Félix-Joseph^, «e à Paris, élève de SI. L. 
Gogniet; grand }wix de iiome {Histoire) m 1844, cbeva- 
lierde la Légion d'honneur en 1859. 

6. Les esilâs de Tibère. 

TibSrc, relirÉ A Caprée, ae livrait à toules sorles de tai^ 
piludes. Il ne se paraît pas un seul jour, sans en eiccpw 
les jours de fiâtes, qui ne fût marqua par des suppliceiÉ Q 
enveloppait clmis la même coaUam nation les femmes et ta 
eufaiils des accusa, On les trausporlait dans des lies o& le 
tëu et l'eau leur Ctcicnt intcrdils, (Scëtomb, Vie é» 
Céaars.) 



(Sal, 



8 MS8.) 



BAUDRY (Paul-ïacqcës-Aimé), ne à La Boehe-sur~ïm\ 

i Vendée), élève de Sartorîs et de DroUing; grand prix «Ù 
\ome {Histoire) en 18S0, chevalier de la Légion rf" AonneW 
en 1861, officier en 1869, commandeur en 1875, membre 
de l'Insiilut en 1870. 

7. La Fortune et le Jeune Enfant. 

La ForluDB dmeb, l'éveilla doucement. 

Lui disant: Mon mignon, je vous Nuve la vie; 
SojGï UDO autre fois plus sage, je tous prie. 

(La FoHTAmB.] 



.CMONT (CHART.Es-ÉDouABDDB),îîrfâIannion {Côtet- 
du-Nord}, êlive de Boisselier; chevalierde laLégion d'ftm- f 
•MMT en 1877. ' 

La part du capitaine. 



-L. 0.B6, — FlgOiSS- 



lUANGEH (Camille-Félix), : 
Un. Cabanel et Bouguereau. 



{Salon i» IW.) 

. Paris, élève de 



BLLEL (Jean-Joseph) , né à Paris , élève de H. Justin 
Omrié; chevalier de la Légion «Phonneur e» 1860. 

L Solitiido; paysage composé. 



(Lkon-Augdste-Adolphe) , né à Saint-Omer (Pas 

de-Calais), en 1827, élève de Trayon; ehevalierde laLi^ \ 
gion d'honneur en 1862; mort en mars 1877. 

1. Pèlerins allant à la Mecque. 



SSSOUYILLC (Jean- Achille), né à Paris, éléee de Pi- | 
col; grand prix de Rome (Paysage) en 184S , chevalier de j 
ta tégim d''hmneiir en 1863. 

L Château de Lu^agnan, dans la valltie d'Arg 
(Hautes-Pyrénêes), 



BRCBERE (Nabcissej, né à Etampes {Seine-el-Oise) ^, 

élève de Penuiix et de Remond ; chevalier dt la Légior' 
tebonneur en 1870. 



13. Crépuscule (Nubie Inférieure). 



BERNIER (Camille), né à Colmar (Alsace), 
M. L. Fleury, chemiUr de la Légion d'honneur en in 

14. Janvier (Bretagne). 



BERTRAND (James), )ie à Ltjon, élève de M. Périn, fl 

valier de la Légion d'honneur en 1876. 

15. Mort de Virginie. 



BIARD (Fhanqois). ne à Lyon {Rhâne), élève de RM 
ehevalier de la Légion d'honneur en 1338. 

t6. Du CoQëdic recevant les adieux de son 

Dans ta journée tlu 7 i>elobrc 1779, un EngngcQ 
lîDU entre la liégale frani^ise la SueutUlanlt et la 
anglaise le Québec, Le combat dura (juatorie hcures.i 
des plus meurtricn. Du. CouSdir, déjà blessa deux Uf 
disposoit à l'abordage, quand une traiaième blessure ]( 
Hersa. Quekiues moments oprùs, le Québec prit fcn eta 
couvrant du 9C» débris enriummés le pont île la Sura» 
et l'on parvint arec peine ï sauver queli^oes Anglais. 

Dé matée de ses trois mAts, la fr^ate française Ail Q 
quée dans la baie de Gamaret. La nourellu île son ai 
Ânnt parvenue A Brest, MM d'Orvillicis et Duchan. 
rendirent & bord pour honorer le vaillant ofHi^er qid 
■1 gioricusemenl dérenilu son giavilloD. lia Grent remwT 
Brest le bâtiment, et donnèrent ordre qu'on tianspori 
Coutidic i terre. 



BOUGUEIIEAU (Adolpke-William), né à la Rt .. 

\Charetitf -Inférieure), élève de l'tcot; fjrand prix ... 
Rome [Histoire) en 1850, chevalier de ia Légion d'hotvnevf 
en )8u9, officier en 1876, membre de l'Institut en 1876. 

XI. Triompha du Uarlyr. 

Le corps de sainle Cécile apporté dans les Catacombes. 

1I,1,«. — L. 1,:8. — Flg. gr. I 



(Salon dB 185S.) 



21 rhîlomèle el Progné. 

II. 1.00, — L. I.'JU. — Orali 



23. Vierge cousolatrice. 

II. Î.OB. — t. 1,50. 



24. Naissance de Vénus. 

B. >,01l. — L. S.17. — ] 



BREST (Fabius), ne à Marseille IBouchcs-rfu-iïfcAw)' 
élim de Loubun. 

IS. Les bords du Bosphore, à Bebec (Turquie d'Europo), 



BRETOK (Ëmilk-AdëlA-Rd). né à Courrièiti (P<M^ 
Calais) ; chevalier de la Légion d'honneur en 1878. 




BBETOiV |Jules-Adolphb|, né à Courrières{Pas-dir-CalL, 
élése de F. Devigne el de Drollmg ; chevalier de ta UgSi 
tPhonneiir en 1861, o/'/ïcier en 1867. 

27. La bénédiction des btds {Artois). 

II. l.ae.— i~S,lS. — Fig.daD.4S. 

S8. Le rappel des gtaneases (Artois). 



-L.HT. — Fig.dsml-n 



30. La Glanense. 

H. E.30. — L. 1,B5. — Fig. gr. 11.-11. 

(.Salon if 

BMON (Gustave), né à Rholliau [Vosges], en 1824, ( 
ds Gabriel Guérin; chevalier de la Légion d'honneur a 
1863, mort en tiovemhre 1877. 

81. Les pèlerins de Sainte-Odile (Alsace). 

H- 1.30. — L. Ï.OO. — Fig, 0.S6. 



33. La fi Q du I)êl 



auprès de lui ler) le s 

c d'un olivier étaiidani 
les eaui svaicnl illmluaé m 



BUSSON f CHAtiLEs). né à Mu-rUoire (Loir-et-Cher), élève à 
MM. Rémotvl et Français ; chevalier de ta LégUm d^he"^ 
neur en 1866. 



33. ChassQ au marais, dans le Borry. 



(Salon da I86i.) 



3t. Anciens fossés du château de LavardÎD, prâs Mon 
toire. 

H. î.lî- — L. l.fiO. 

(Sîlon dB 1 

BimiS (tiLTSSE-Louis-ADGTiSTE), Iw à Satut- 
(Aisne), élève de Picot et de Fils. 

35. EEierremcnt d'un marin, â Villerville (Calvados). ï 

a. 1,30 — L. î,!8. — FlB- 0,53. 



CABA]SEL(ALRXANDRB),mfl« Monlpellier {Hérault),élèv 
Pieot, grand prix de Rome {Histoire) en 1845; 
valier de la Légion d'honneur en 18S5, officier en J 
membre de l'Institut en 1883. 

36. Glorification de saint Louis. 

Sous la protection <tc la couronne du Chris), le icd H 
Louis accueille In gloires cl les mlsires de sou peuple. 

Auprès des devras du Irône sont jilucfs les personU 
disIûiguËs qui ont contribué il l'accomplisse ment de l'a 
du saint roJ: le sire de Jolntille, Philippe de Beauma 
Pierre Fontaine, saiiil TLomas d'Aquio, Guillaume d4 
vergue, Éftque de l'aris, GeolTrol de Beaulieu. Robert 9 
Sorbonne, le sire de Nesle, Elienne Boileau, l'auteur du £ 
decMMicri, cteniinruQ des clieialiers aveugles pour If 
Direut Tondes les Quinie-Vingts. 

II. 4,48. — L. 4,3Ï. — Flg. gr, nat. 



Alors Tliamar, nyanl dÉiihiré sa robe, s 

int sa t('te couveile des deux mains, dans la 
. . îon fréiB Ahsalon, où elle demeura aCctianl 
, et de douleur. — Absalan conçut contre Anmon ^ 



grande baioc àe ce qa'il avait outragé sa sœur Tbamar. 
(Anu. ToBlamenl. Les Roi», liv. II, ch. xiii, v. 19, 20.) 
H. l.BÎ. — l. Î,4T. — Fig. gr. nat. 



■AT (Lonis), né à Paris, éléoe de Cam. Fiers; chcm- 
' de la Légion d'honnmr en 1843, officier en 18S5, 
■ e de l'Institut en 1867, directeur de l'Académie de 
p-anee à Rome en 1879. 



U). Ua soird'automDe. 



(Salon do 1931.) 



(Salon de liss.) 



CHAPLIN (Charles), né au^ Andelys [Eure], de parenlx 
étrangers, élève de DroUing ; chevalier de la Légion 
d'iiomeur en 1865, officier en 1877. 

il. Les balles de savon. 



42. Dne chapelle de pêcheurs, près Plouha (Côles-du- 
Nord). 



CnAVET (Victoh), né à Aix {Bouches-~du-Rh6ne), élève 
de P. Revoit et de C. Roqueplan; chevalier de ta Légion 
d'konvettr en 1859. 

43. La Donneuse. 

II. O.sa. -. L. O.ïfl. — Fis- de 0.30. 



CHENAVAUD (VADL),né à Lijon \Rhô»e\Jlè.ve d'Hersmt\\ 
chevalier de la Lcgiun d'honneur en 1833. 

4V Divina tragedia. 

Vers la Cn des religions antiqurs, el à rsïtnemcDl di 
Ciel de la Trinité Cbrëtieune, la UorI, aiilée de l'ange de f| 
luitice et de l'Esprit, frappe les Dieux qui doiieut périr. 

Au centre : le Dieu nouveau expire, les bras cn craîr, h. 
le sein du Père, Jout In tèle te voile dans les ouages. An 

dessus, dans le ciel sèi'apliiquc, les Eicnlieureui se 

vent et s'cmbrasseoL Quelques Chérnliins ailés ont II 
de la Hort, pïirce que celle-ci est partouL 

En arrière du groupe ceulral, apparaissent d'un cûli 
et Eve, de l'autre la Vierge et l'Euranl, Ggurant la C 
la BédempLion. Plus bas, sous l'arc-en-ciel qui sert c 
BU Pire, d'un côté Satan lutte contre l'Ange, de l'ai 
Vautour dévore Prométliée enchaîné. 

Au bas: la vieille Ma!a, l'Indienne, picuresur lecorpi4l 
Jupitcr-Ammon et d'Isis-C j'hèle à iMe de vache et ar -'' 
brenses mameileg, qui sont morts en se donnant la 
qui furent ses eoutemporains. 

A gauche : Minerve, Bccampa|rnée du serpent qu! lalli 
coDsncrË, s'arme de la l^le de Méduse dont le sang a dai ' 
naissance il Péguse que moule Hercule, eoiblèmc pt^nli. 
de la force poétique d(^ l'anliqu lié. Le demi-dieu s'élimmÂ 
vaut la force morale d'un Dieu nouveau. Diiinc-Hecate tin 
ses deruitres Ilèclies contre le Clirisl. En arrière: ApdU 
écorche Mars;as, figurant, i ce qu'il semble, le Iriamjdie 4I 
rintcHtgcnce sur la hcstialilé. Au fond, dans t'ombre : 
l'avance appujé sur une brandie de Iréuc, écoutant les ài. 
corneilles qui lui diseal l'une le présent, l'autre raveoÏJbH 
est suivi du loup Fcniis toujours furieuï, Prts d'Odin 
ti(s Hemdali souffle dans son cor pour ppelcr ' 
dieui du Nord. — Au-dessus: Les Parques (.ous I' 
gcant, et plus haut l'élernellc Androgyue, symbole de T. 
monie des dcui natures ou principes contraires, i 
bonne! phrygien, et assise sur sa chimère. 

A droite : Thor, armé de son lourd marteau, dcso 
et do bODclier qu) double ses forces, combat le moosîre Jl 
moungardour ; Inlte qui »e doit finir qu'avec le mua 
puisqu'elle symbolise celle du bien et du mal. 
T'Amour forment une triade nvec Vénus qu'ils t 
endonnie. — En arrière, Mercure emporte Pandore qui iVI 
éranouie en ouvrant la boite fatale. — Au-dessus: U Hoi' 
l'Ange cl l'Esprit précipiteol dans l'obiine Typhon d'Égyp 



l'EINTURE. 11 1 

à la if Le (II! cliien, le noir Démiurge, persan au corps de lion, , 
ainsi que les ptanëtcs allées et les astres enflammËs. ' , 

Uans l'augle inlËricur, Il droltu, un speclaleur placé sur 
UD sogmcat do la terre, en aianl de la tille de Bonie, ind^ 
que le lieu de la vision. 



FLEURY-), né à Briançon { Hautes- A 

Alpes) en 1833, élève de l'école des Beaux-Arts de Lyon, T 



CHENU (Al 

Alpes] en 
moTl en 187S. 

4S. Les Iraîaardsi effet de neege. 

H. 1,0(, — L. 1.S2. — Fis. O.ÎO- 



CUiNTREUIL (AHTOinK), né à Pont-de-Vaux {Ain} en^ 
18t7, élève de Corot; ehevalier de la Légion d'koi^M 
nearen 1870, mort enl87d. 



. Lobosquel aux chevreuils. 



r (Edouard), né à Paris, en 1799, élève de Gvérin et'] 
,- clievalter de la Légion d'honneur en 1863, i 

iffre, présSeiae-Port (Seinc-cl-Marni;). 



SO, Le repos du matin prés d'uue rivière. 

H. O.BD. — L. I.B2. 

(Salon de ISS2.) 

COHTE (Fierhb-Chaulbs), né à Lyon {Rhône), élève ibl 
P. Delaroche, d^H. Vemel, et de M. Robei-t-Fteury ; ckt- | 
valier de la Légion d'honneur en 1837, 

81. Henri III el le duc de Guise. 

11b sa rencontrent a,u pied du grand escalier dtj 

cbiteau de Blala, aiant d'aller conunnnler ca&einble t 
l'égUsa Suiat-SiLuveur, ks !2 décembre 15S3, veille da jt 
où le doc de Guiae fut assassiné. 



COBOT (Jban-Baptiste-Camillb), ne à Paris en l 
élève de Berlin; ckemlier de la Légion d'honneur en 1 
officier en 1867, mort le 23 février 1875. 



Si, Paysage; une malinée. 



1. Vue du Forum Romaii 



Légné par l'anlcur en 1375. 

6i. Vue du Colysée, à Homo. 



'■•//■'■ 



» 



COtlBERTTN (Charles de), né à Paris, élève de J 
chevalier de la Légion d'honneur en 1865. 

88. Le Vendredi-Saint à Palerme (SicileJ, 

Un Christ en cire, co-uclié eou« une vitrine donl 6 



angle mODire un pelit aogo lenani un des inatrumenU ia la 
psselon, est pom en procession ebaque snoée le loir da 
TCDdredi-ssint, 



la vague. 
H. 1.15. — L. i.eo. 

(Salon do IBTO.) 

VBTAT (Lotis), ti^ à Paris, élève de M. Cabanel. 
LUda. 

l.tS — L. ï,oa. — Fig. gi. nat 



lOLTOIS (Gcsi 
Irir. Gérante. 



'S-} 



è à Pitsey {Haute-Saône), élève 



_ __;E (Thomas), ne à Senlis [Oise), élève de Gros et 
P. Delarockâ; ckevalkr de la Légion d'honneur en 



Les Romains de la décadence. 

1 S«vior atmit, 

■ LuiDriain<:ubuit,Tic(unique uldieiturorbem. d 

(Jdtéhal, satire Ti,) 



it abatlu sar Rome, et v 



, , Plus f rucl que la guerre , le vice 



CURZON (Paul-Alfred de|, « à Poitiers (V7«mi 
de VroUinii et de M. Cabat ; cheuulier de la UgienJl 

neur en ms. 



, Dominicains ornant de peinlares lour chapeQ 

H. 0,711. — L. 1,DD. — Fig. de t.n. 

(Salon de II 

'. Vuo^ prise d Oslie pendant la criio du Tibr»4 



DAMOYE (Piehhb-Emm4NUkl), né à Paris, 
Corot, de Daubigny et de M. Bonnat. 

63, Le moulin de Merlimoni (Pas-de-Calais), 

11 1.10. — L. !,0I. 



DAUBAN (Jclbs-Josepb). né à Paris, élèoc de A. de B 
cheoalier dé lu Légion d^lamiuiir en 18&8. 

ii,. Réeeplion d'un étranger chez les Iruppistes. 



DAUBIGNY (CHARLES-FiUNÇOlst, né à Paris en t&i 

élève de son père et de P. Delarocke; chevalier de ta L 
d'honneur en 1859, of/ieier m 1874, mort en 1878.^ 

63. Écluse dans la vallée d'Oplevoi (Isère). 



'3Z»T 



3? 



66. Le Print^a; f. 

H. MT. ^ L. ^ 



'^Siûiic fi» .SST 



67. Les Tendjofïs. 

H. 1,-*. — i- us- — r_p. nt I 



^S&l3£ ^c ISEX.'^ 



Çhkt; tàetaUer et la lJ>§tm i'kmmmr tm iSia 



• Course de Unmnx en Esp&^e. 

H. 1.47. — I» s.»- — n^ it i.4â. 



PELAU^AT (Jcles-Éue), mé à Xamtes, dète de H. FUa^ 
drin et de L LamuÀke; cramé ^rix de Rome (HisUHre^ 
en 1856, chevalier de la Ugûm d'kœuiewr em 1867, o/JS- 
eier en 1878. 

69. La commanion des apAtres. 

{Évangile selon saint Mathiea, chap. xxn.) 
II. S.M. — L. t.02. — Fif . p-. Bat 



(SAlon de 1849.) 



70. Peste à Rome. 



c Et alors apparat fisîMement nn bon ange, qui 

ordonnait an maoTab ange anné d^nn épien, de (Vapper le» 
maisons, et aatant de fols qu^one maison recevait de coups, 
autant y avait-il de morts, etc^ etc. • 

(Jacques db YoRionre. Légtnde dêriê» Légende de Saint- 
Sébastien.) 

H. 1,32. — L. 1.77 — Fig. 0,54. 

(Salon do 1869.) 
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PEDtTURX. 



71. Mort de Nessos. 

H. 0,95. — L. I.M. — Fig. de 0.45. 



Ihrren.) 
(Salon de 1870.) 



71 Diane. 

H. 1«4S. — L. O.M. — Fig. pet. nat. 



(Salon de im.) 



DEMONT (Adrien-Louis), né à Douai {Nord), élève à 
M. E. Breton. 

73. L'août dans le Nord. 



H. 1.10. — L. 2.01. 



. (Salon de 1871.) 



DESGOFFE (Alexandre), né à Paris, élève éPInures; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1857. 



74. Les fareurs d'Oreste (paysage). 

H. 1,68. — L. 2,89. — Fig. 0,88. 



(Salon de 1887.) 



DESGOFFE (Blaisb-Albxandrb) , né à Paris , élève de 
Hippolvte Flandrin; chevalier de la Légion d'honneur 

\ lo7o« 



en 



75. Vase d'améthyste (xvi« siècle). 

H. 0.85. ~ L. 0.27. — P. sur bois. 



(Salon de 1859.) 



76. Vase de cristal de roche da xvi® siècle; escarcelle 
de Henri II ; émaux de Jean Limosin, etc. 

Objets tirés des collections du musée da Louvre. 

II. 1,25. — L. 0,95. 

(Salon de 1868.) 



PEINTURE. 17 

lAZ DE LA PENA (Narcisse), né à Bordeaux, en 
1809, chevalier de la Légion d'honneur en i85i, mort 
en 1876. 

7. Les Pyrénées; étude. 

H. 0,20. — L. 0,26. 

B. Étude de bouleau. 

H. 0,32. — L. 0,22. 

9. Sous bois ; étude. 

U. 0,32. — L. 0.42. 

^. A la Reine Blanche; étude. 

H. 0.32. — L. 0.42. 
Ces quatre études ont été acquises à la vente après décès de Tartiste. 



Bl. Les Bohémiens. 

H. 0,54. — L. 0,37.— Pe 0,20. 

^2. L'Amour désarmé. 

II. 0,44. — L. 0,29. — P« 0.25. 

83. La Fée aux perles. 

H. 0,66. — L. 0,41. — pe 0,55. 



(Salon de 1850.) 



(Salon de 1850.) 



(Salon de 1857.) 



MDIER (Jules) , né à Paris , élève de MM. Léon Cogniet et 
Jules Laurens; grand prix de Rome {Paysage historique) 
«11857. 

tt. Labourage sur les ruines d'Ostie ; campagne da 
Rome. 

H. I.IO. — L. 1,70. 

(Salon de 1866.) 




OOHÉ (GuâTÀVE-PAUi.) , né à Strasbourg, cltevaltcr de b 
Légion d' honneur en iSQl; officier en 1879. 

83. L'ange do Tabie. 



DCBUFE (Louis-ÉOODARD), né à Paris, é lève de son fù 
et de P. DHaroche, chevalier de la Légion d'honneur t 
18S3, officier m m9. 

85. Porirait de M. Emile Augîer, de l'Acadiimie frai 



DDEZ (EnNKST-AitQB), né à Paris, élève de EUs. 



iaJeuiHMB 



87, Saint-Cutlibert ; — triplyque. 

1. Sainl CulUhert vivait au ru^ BJEele. Dans c 
Il gardait les troupeaux. Une nuit qa'il Ëiait e 
vit monler dans le ciel l'Ame de saint Aîdon, 
Ërâque de Lindisraru, qui Tenait de mourir. 

3. Devenu tvCque de LindisRirn, Baiul Cutbbert paU 
courait, revËlu de ses iiislgno aaecrdntauL , les diven (U^ 
Iricis de la Graiide-Bretafnc, portant la parole de Dieu au. 
bllbitants des champs. Il s'en allait ud jour il travei* ]t 
campagne, accompagna d'un jeune garçon. Comme Vt 
£taient lousdeax épuiaés de Taligue et de faim, elqu'lliH 
trouTaieot forl éloignés du but de leur course, le suint U 
b l'enrant qui se découTC^ail : i Espérons en Dieu ; jamt^ 
il n'abandonne ccui qui ont conOance en lui et qui l%i» 
Toqnent, • Puis, leTsnt la yeiii, il ajoiita : ■ Voig-ia ed 
wglc?... SI Dieuleteut, il peuts'en servir pour n 
£urer des alimeuii. t Et ils virent e'abaUre à leurs piedi 
l'aigle tenant dans ses serres un gros poisson qu'il va '' 
d'enlever de la mer. 

8, Veiala Gu de U vie, saint Cutbbert se relira dam n._ 
Ile et ; ensemença une piËce de terre. Voyout ica olMaji|b 
du ciel manger le grain eetaé, le saint les gounnanitet,' 
I Pourquoi m'eiilevei-vous le fruit de mes sueuri? Eu auria 
tous plus besoin que moi? SI Dieu vous y a aulniisÉs, Talta 



Vielles Sainli, — L'h< 



1 1 A\on les olseaui 



BjuAH (Cabolcs), né à Lille [Kord) élève de Souckonj ' 
ïehevalier de la Légion d'honneur en 1873, officier en i878. 

. La Damo au gant. 



■UVERGER (Théophi[.s-E&iman[!El), né à Bordeaux. 
B. Le laboureur et ses enfants. 



- L. «,70. — Fie. àa i 



JALLIER (M»» ÉLÉONoaK), 
TSe Ziegler. 

L Les Chrysanthèmes. 



{Salon dû 18SJ.) 

ie à Pdigny (Juru), élèv^^ 



t (àstoing), «é à Paris, éléix de Dupaty, de Pradiet i 
I et ^Ingres; chevalier de la Légion d'honneur en 1841. 

. Eurydice; dryade, nymphe des bois. 

U. us, — L. 1.47. — Flg, gr. nat. 

(Saloada laaJ.) 



p. Portrait du lieutenant-colonel Faure. 

Oïale. — H. O.ti. — L. 0.56. 



FEYEN (Edcène), né à Bey-sur-SeiUe {Meurthe-e 
selle), élève de P. Delaroclie. 



, Les Glaneuses de la mer. 



- Peint sur bols. 



-f 



FEYEN-PERRIN (FRANÇoiS-NrcoLAs-AuGUSTlK) , 

Bey-aur-SeUle {Meurlhe-el^Moselle), élève de MM. i 
gniel et Yvon; chevalier de la Légion d'honneur t 

93. Relourde k pSche auxhuiires, par tes grandefl 
rées à Canoalo (lile-el- Vilaine). 



FICUEL (Eugène) , né à Paris , élève de Paul Defai 
chevalier de la Légion d'honneur en 1870. 

96. L'arrivée à l'auberge. 



FLANDÏUN (Jean-Paul) j né à Lyon {Hhone), 
iCIngres; chevalier de la Légion d'honneur en 1852. 1 

97. Montagnes de la Sabine (paysage). 

tl. s, 00,— L. ], SI.— Fis. do 0,22. 



i. La soUlude (paysage). 

H. O.M.— t. 0,52. 

.FONVILLE (HoBACE), né à Lyon, élève de M. Âppian. 
Un chemin dans les montagnes dii Haul-Bagey. 

H. 0,80, — L. ],ao. 

FBANÇAIS (François-Louis), né à Plombièret {Vosgeâ 
itèoe de Corot et de W. Gigaiix; clievalier de la Legla 
d'honneur en 1833, officier en 1867. 

400. La fin de l'hiver. 



. Orphée, 

Te, dulcia eonjux... 
e die, te, 



deeedente, earisbaî. 

(Virgile, Giorgiqnit.] 



102. Daphnis et Chloé. 

n. l.flO. — L. 2,00. — Flg. da CÎS. 



i03. Soleil couchant. 



FROHENTirv (EoGËNE), ne à La Rochelle {Cluirenle-M 

riettre),eJilSw,êlévedeM.L. Cabai; cheoiitier de la Lég^ 
^honneur en 1859, officier en 1869, mort en aoiif 1876. 

lOi. Chasse au faucon en Algérie j la curée. 

'H. l.Oa. — I..1,16. -Fis. aeml-nat. 



103. Le campemenl arabe. 

H. 1,02.— L. l.M, - Fig. i 



GAILLAKD IClaudb-Febdihahd), né à Paris, étèmÀ 

M. L. Cogniet, grand prix de Rome [gravure] en { 
chevaiier de la Légion d^honneur en 1876. 

106. Saint-Sébastien. 



(Salon de 1STB.> 

is) , né à Paris, élève i 



GALinfARD (AoGUSTK-Nico 
gres et d'Aug. Hesse. 



L'Ode, avec piusd'ëdatet 
élevant jusqu'au ciel ton vi 
Enirelienl dans sei Tcrs 



(BotLEAU, ^rl poétique,] 



— L. 0.60. — Dnsle gt. r 



108.Le jour da dimancbo; scène fiorentineaazT* si 

H. 1,SB. — L. t,lt. — Fig. de O.Sl. 



^ROME (Je-^n-Lbon) , né à Vesoul , chemtier i 
Légion iTlionneur en 1835; officier en 1867, conimanA 
m 181S, membre de FIttstituten 186S. 



100. Dn combat de coqs. 

H. i,a. — L. E.OI. — Fig. gr. na 



fcilO. Satyre jouant avec uuo bacchante. 

a. 1,59. - L. 1,S3. — Fig, gr, nat. 

(Salon de 1BT4.) 

ClACOMOTTl (FÉLix-HENni), né à Quingey (Dont 
élève de Picot; grand prix de Rome (Histoire) " '"' 
chevalier de la Légion d'iionneur c« i867. 

ftll. L'enlèvemsnt d'Amymoae. 

H. Ï,2S. — L. l.es. — FIg. gT. nat. 



pi!. Uort de CI:!opâlre. 

H. ],1S. — L, l.ae.— Fig.gr. 



(Salon de 1S60.) 



jli3. Le boa Samaritaru. 

(Évangilû uioa ia'iBt Lat, cbip. X, v. 30 i 3&.)'1 

(Salon ae IS».) 

IIL Portrait de Ch. Fourier, fondateur du l'halanstèreJ] 

a. !,86. — L. 1,62. — Cr, SiU 
Donné par UU. V. ConEméraat at JastoMulran. 



|llS. Une salle de l'hôtel Cluny. 

II. B.BO. — I.. 1.10. — P. «U( Lo:3, 



(Soloade IBa:,! 



24 PEINTURE. 

GIRAUD (Pierre-François-Eugène), MB à Paris, élève 
d' Hersent et de Ricbomme; grand prix de Home (qra^ 
vare) en 1836; chevalier de la Légion d'honneur en 1B5I, 
oflicier en 1866. 

ii6. Une danseiiso au Caire. 

B. 1,10. - L. l.SB. - Flg. er. nal. 



117. La Devisa. 

tia matadare blessé k mort, et Cûndalt à la chapella 
pour T recevoir les dernier» SBcremenis. o^fre à u mat' 
IrcBse la Devisa qu'il vient d'enlever en luant le taureau. 

La Devisa est un nœad de rubans piqud i. l'épaule du 
taurean et iodiquantsa provenance. 

H. 1,10. — J., I,5Ï.— Fie. de 0.60. 



(îIIlAtJD [Victor), né à Paris, élèee de Picot et de 
M. Eiig. Giraad, son père; mort à Câgn de trente o 
en 1871. 

118, Un marchand d'esclaves. 

H. S,3S. — L. 4,1S. — FlB- Kf, nnl. 



GIROCX (ASDUÉl, n^ li Paris, grand prix de J 
i^amiige') en 1823; chevalier de la Legio- ■"'■■' 



119. Vue de la plaine de Crésivaudan, prés Greaq 
prise des côtes deSassenage; effet du matin. 



GLAIZE (AuGUSTK-BAHTHiiLEMTi, ni à ifontpelliet 
d'Acliille el d'Eugène Di-véria; chevalier de bi 
d'honneur en 18.'i5. 

HO. Les écueils. 



LgJLÀIZE [PiKaiiE-PAUL-LÉori), «é à Paris, cléve de son 
pèn tt de M. Gérôme ; chevalier de la Léijion d'honneur 
m 1877. 



ISl. Une conjuratioi 



s. premiers temps de Rome. 



AprÈs la chute des Tarquins, quelques jeuDCS gens des mdl- 
leures Tamitles de Itome cniriiretit dans une coDspirntion pour 
ramener les rois proscrits. Pour se lier par un serment Tort et 
terrible, les coojuri^ liurent Je sang d'un liommo qu'ils aTnieut 
IniiDolË, et ils posèrent la main sur ses entrailles. Ils s'étaient 
réunis pour cela dans la malGOn des Aquillus, maison EoUlaire, 
obscure. Mais ils ne s'aperçurent point qu'un etclUTe, n 
Vlodiciu', y élail caché. . ■ 



(Pi.DT*notE, Vie de PublieolaM 



tl.iM- — !■■ 9.18.- 



I 



|-.CBIïra iThéodore), né à Paris, élève de Girodct; cheV 
de la Légion d'honneur en J828, officier en 1841, £ 
mandeuren 1855. 

tfi. Coup de vent du 7 janvier 1831 dans la rade d'Âlgl 

A oeTir heures du malin, la Trégate la Sirène, de 60 ea- 
Don«, était mouillée dans la rade d'Alger, eutre les baiterlca 
do HAIe et le cap M a 11 roui. Ellese disposait à Tiiire voile pour 
la France; deui cbébecks chargés de Iroapeï, commandés 
par le liculenanl-coloncl Cercenac, étaient remorqués teri la 
rrépBle. Tout â coup uu vent «ioleul agita la mer, un coh- 
ranl Turtement établi entraîna A la cAte les <:haloupes de 
reniarque dunl les rameurs ralsaicnt d'inutiles elTorls. Cepen- 
dant la fureur de la mer allait toujours rroissant; le com- 
mandanl de la frégale, M. Charniasson, éprouvant des crain- 
tes sérieuses pour les deui chébecks , réussit, nou sans 
peine, à y Taire parvenir de Fortes amarres, ii l'aide des- 
quelles ils te bâlèreni Jusque prés delà Trégale. La vague k 
souletait avec tant de violence que plusieurs embarcations 
furent brisées en s'appiocbant de son bord. L'étal da la mer 
détenait à chaque instant plus errravanl; l'espoir d'uD pro- 
chain naufrage attirait déjà vers le torlûatiroui des bordes 
de Bédouins -, aucun secours ne pouvait être porta aux deux 
chébecki ; le canon d'alarme se Taisait entendre par loiei- 



Tilles, mais en vain ; tu mer rcroulait yen le port toof 
qui songeSLl à cd sortir. Bons celte uonjoocliiru £-'"" 
on ne tiouvati longcr qu'A préserver l'équipage de le 
et ces passagers dca dangers qal les altendaienl sur li 
el pendant iroisjnurs el deux nuits que dura cette loun 
le gëni^ra] Clatiscl avait fait garder toute la cdie par d . 
raarerie et de la uavaierle pour recueillir les naurragdS 
ion calé, te commandant Channasson ne quittait pas aai 
oelte; conlinuellement il veillail lur le sort de«deui e 
becks, et plusleun Tois il réussit â leur faire pi 
vivres. Pendant ce temps tes chébecks el la Trégale ( 
les plus grands dangers, ils s'cDlrechoquaientïuhaquaU 
lant; laS<réne chassait sur ses ancres, rompait ses '" 
brisai! sa grande vereue endommagée déji par une b 
que éprouvée sous Alaban, penlailson gouvernail, e 
«on cÂble en chaîne gui tliii bonjusqu'au boni, elle é 
Inreilliblemeni se perdre A Is cAte. Le léle et la conslanc 
commandant de la SiTêne , le dévouement de loi '"" 
ciers et marins sous ses ordres, parvinrent itonjur 
heur. Sur la Sn du troisième jour, ta mer se cailinB. •>! 
passagers Turent reçus A bord , el la Sirène mil s 11 

Eour Toulon, où elle arriva sur la fin do janvier, S""' 
eureuse traversée. 



H. î,SB. - 



- FiE' de a.to 



(SalDs dB 1! 



123. Incendie âa Kent. 



Le Kent, vaisseau de la Compagnie des Indes, deiUi 

pour le Bengale, ajanlàson bord a32 hommes, 43 Temme» 
et nombre d'cnTants, prend feu, pendant une tenpéta, 
dans la bnle de Biscaye. 

Lei malheureni passagers Turent miraculeusement sau- 
vés par le brick anglais la Cambria. 

Le moment représenté est celui oA l'une des cmbnrca- 
tlons recoil les femmes et les enTants que l'éini de la tnci 
obligeait de descendre du haut de la poupe, par le moien 
d'un cordage, auquel onlesattachaitdeui iideui. 



{Sal, 



!T.) 



GCUXAUMET (Gustave), né à Paris, élèoe de Picot el dé 
M, Barriiis; chevalier de la Légion d'honneur en 1878. 

114. Prière du soir dans le Saharah. 

B. ],!S. — L, Ï.BÎ. — FlB- da 0,35. 



[ 129. Laghouat; Sahara ali^érien. 

II. 1,22. — L. 1,81, — !>■ 0,39. 



(Salon do 1879.) 
t-BAPTISTS-ANTOINE), lié à C'Aunftti 



L 126. Bercy, en Décembre. 

fi. 1.U, — L. 2,!0. 



■ALGBORG (Auguste;), né à Gothembourg (Suède), éM 
' de PÀcadémie des Beaux-Arts de Stockholm et ' 
M. Palmaroli. 

§128. Grande marëe dans la Maucho. 

s*. — L. Î,6T. — p. 0,57. 



AN (ÉDonARD-JBAtf-CoNHAD), né à Ostmde {Bt 
ffiqm), EheoiUier de la Légion d'honneur en I8&^ 

|U7. Enfance de Charies-Qnint ; une lecture d'Ëras 

(Bruxelles ISll). 

H. 0,72. — L. 0,62. — Flg. (Je 0,45. 



■'HAMON (Jean-Louis), élève de.. 
|iS9. Théâtre do Guignol. 

11.1,37, — L. 3,16. — p. 0,7S. 



_ NOTEAU (Hectou), né à Deeize (Nièvre), élève 'i 
M. Giaoux: chevalier de la Légion d'honneur 
1870. 

p30. La mare du Tillage. 

B.O,». — 1.1,30. 



131. Les Grenouilles, 



HABPIGNIES (Hetoi), ne à Yalenciennes (JVord), .._._ 
de M. Achard; ckeoaliei' de la Légion d'honneur en iSJS. 



132. 


Le soir; souvenir de la campagne de Rome. 




H. 0,M. — L. 1.20. 




(Salon d9 18M.> 


133. 


Vallâe de i'Aumaace (Allier). 




B.1,14.— L.1,». 




(Salon de Un.) 


13i. 


Le Sant-du-Loup ; vue prise sur l'Allier; pays 




n. i,«. — L. i,so. 




(Salon d« 187B.) 



HEBERT (Ernest- Antoine -AtGDSTE), né à Grenon 
(itère), élève de David d'Angers et de P. DelarochSi 
àranil prix de Rome (Histoire), en 1839, chevalier de la 
Légion d'konnear en 1853, officier en 1867, commandew 
en 1874; directeur de l'Académie de France à iionw m 
l8&J,mmbre de l'Institut en 1874. 

135. La Ualarla. 



136. Le baiser de Judas. 

H. 1,SS. — L. 1.S8. — Flg. gT. i 



137. Les Cervarolles (États Romains). 

H. E.se. — L. I.TS.— ng. gr. nat 



!38. Portrail de M"' J. d'AttainYiUe. 

H. u.BT. — L.0,7B.— OtiIb. 
Ligné par M, J. d'AttalmUle en ItTS. 



^ 



BEDOUIN (Edmond), ne à Boalogne^itr-Mer [Pas-de- 
CaluU), illéve de M. CélesUa Kantenili chevalier de la 
Légion d'honneur en 1873. 

139. Glaneuses â Chambaadoin (Loiret|. 

H'I.ai. — L. E.SO. — Flg. <lsO,3S. 

(Salon ds ISST.) 

DEILBUTH {Ferdinand), nd à Hambourg {AUmagne), 

cheoalier de la légion d^konnear en J86i. 

140. Le Mom-dG-Piété. 

H. l.ca. — L. l.M. — Flg. do ft». 



UENNER (Jean-Jacques), ni à BemwiUt^ {Alsace), i .. 
de Di-olling d de Picot; ymnd prix de Jioffle [Histoire 
en )858; clievalier de la Légion d'honneur en iSld, ofÂei 

en i878. 

141, La chaste SLizaiine. 

II. 1,86. — L. l.as.— Flg. gr. nal. 



143. Le bon SaicariiaÏD. 



144. Naïade. 

II. 0.4Ï.— 



(Sjlon dB IBTl.) 



BEBPIN (Léon), né à Granville {Manche), élévt de 1 
bigny, du J. André et de M. Busson. 

!4S. Paris, vn du poni des Saiats-Péres, le soir. 



IIESSE (Albxandrs-Jean-Baptisté), né à Paris, é, 
Gros; eliemlier de la Lèijion d^hottneur en i842, t 
en 1868, membre de C Institut m 1867. Mort en '"' 

146. Triomphe de risani, 

« En 13711, Viltore Pisani, qui eommBndaitls 

tienne, B;Bnl il&ùè(a\\ par le» Génois A la bataille deB 
rutmisenprisoiiparordreilusénat de Venise; niaiiblH 
de nauvcDui désastrcc éprouvés par la république, r' ' 
proche dv9 ennemis qui vinrenl bloquer la ville, ami 
Doe réaclion en rateur île l'illustre prisonnier. Oubliant !■ 
dernière défaite de Pjiani pour ue se rappeler que ses vic- 
toires, le peuple court à sa prison, brise ses fers et le porte 
eniriampbeendemaadant Amarcbersousles ordiesde sua 
ancien cbef.Enentendanlcrierde touscôtés; Vive Pisani, < 
11 seretourne vers le peuple et lujdil : De vrais Yéttitlent 
m doivent crier que vive jni'nt Marc t b (Uarih Saiidt». 
HiCBULielllAiiu, Histoire de Venin.) 






(S.ili 



HlLLEIUACnCR (Eucbne-Ernest), né à Paris, é. 
M. Léon Cogniei; citevalier de ta Légion d'konne 



147. Un confessional de Saint-Pierre de Rome, l 
Pâques. 



nDMBERT (Ferdimand), né à Paris, élève de Picot t 
MU. Cabanelet Fromentin; chevalier de la Légio "' 
nmrun 1878. 

US. LaViorg'e, l'enfant Jésus el saint Jean-Baptistd 

H. l,ev.— L.l.U. — flg. gi. nal. 



[SABEY (Loms-GABRiBL-EtGÈNE), né à Paris, élève de s^ 
père J.-B. Jsuiei/; cfeualier de la Légion d'honneitr a 
mi, officier en iSSa. 

h&9. Embarquement do Kuyter et William deWilt, 

H, 2,ai. — L. 3.Ï5. — Fig. de ».IB. 



HfACOllAND (Claudius), n^ à Lyon (Rkârte), en !803, élève 
r deVécoledeLyon; chevalier de la Lésion d^honwttr m i^'SS; 



ftSO, Dernière anlrevua de Charles I" avec ses enfants- 

Celaient la princesse Élisabsth, le duc de Gloceeter et le 
duc d'York... Frenanl sur ses genoui le petit duc de Glo- 
eesleï : « Mon enfant, lui dii-il gravement, lia lontcoa- 
per la Ma t ton père I... ■ 

H. ï,lî. — L. l.SS. — FIg. gr. nat, 

(Salon dB ISiS.) 



UACQUE (CHAItLf 

Ugio» (TAonneur 
ÉM. TrODpeau de 

H. l.TB, — L. Î,B 



!S-Émilg), né à Paris; cheaalier da la 

e)t 1867. 

moutons dans un paysage. 



UACQUEMART (M''i= Nellv), 
", L. Coignd. 



(SiloD ds IBSl.) 

à Paris, élésa * 



. Portrait du général d'A.arelle de Paladines. 



BALAIlERT (Chables-Fiiançois), né à Nîmes {Garé), ^èmè I 
i de P. Delaronhe; cheoalier de la Légion d'hoimetiren 18SS, 
' officier en i%7. 

i3. Virgile, Horace et Varius chez Mécène, 
TIrgile lit Eea Géorgiquei. 

H. !,3i. — L, Î.ÎO. — Fig. gr. uni. 



JEANNIN (Georges), né à Paris. 
i54. Une charretée do fleurs. 



JBANRON (Philippe-Adgxiste), né à Bonlogne-siir-_ 
{Pas-de-Calais] en 1810; ekemier delà Légiov "' —'' 
en 1853; mort en 1877. 

iSS. Les bergers; vueda port abandonné d'Ambletei 
prés Boulogne. 



EREYDER (XL^X[s],né à And[au[AUace). élève de MM.4 
ville, Zipeliiis et Fuchs. 

1S6. Offrande à Bacchas. 



LA BOULAYE (Paul de), né à Bourg, élève de M. 1 
157. Au sermon; souvenir de la Bresse. 



LAFON [3 ÀCQVES-tMiLE), né à Périgneux {Dordogne],e,_ 
de P. Ddaroche; chevalier de la Légion d'honneur i 
1839. 

158. Salnl Jean do Dieu, fondateur de l'ordre des Hos- 
pitaliers de ce nom. 

Le Christ apparaît h Baint Jean de Dieu sou« la fiBare 
d'un pauvre, et lai dit, «préi avoir élé l'objel de ses salât : 
n Ce que tu ai Tait h ee paurre, c'esi à moi que lu l'as tait, • 



PBINTUILB. 

|8. JéSQS au milieu des docteurs. 



^HDELLE (Chables), né à Laval [Mayenne], élève de 
|P, Delaroche; chevalier de la Légion d'honnextr, en 1855. 



', Le presseutimeut de la Vierge. 



WOtlK (Félix-Hippolïte), né à Versailles {Seine~et- 
lOise) ea 1812, élèoe de V. Berlin et d'Horace Vemet; ' 
igrandprix de Home (Paysage) en 1841; chevalier de m J 
f Légion d'honneur en 1864, mort en 1873. 

a forêt de piusduGombo, casciuesde Fîso^J 

■ L. 1.50. 

(SaloD ds isei.) 
l'Aqua-Acetosa ; campagne J 

(Salon de ISM.) 



_KSYER (;EMHANtEL), ne à Vile Bouin (Vendée), ilévfl 
t de MU. Viollel-Le-Ditc, Courbet et Harpignîes. 



. Paysage : le château de Pierreronds. 



■6&. La lande de Kerlouarneclï (Pînistâre). 



M 



LAPOSTOLET Charlss), wéà Tdart (Cd^^éPOr), iUm 
de M. L C^j^ùt. 

165. Vce da cmal Saint-Martin, à Paris, pendant l'iii- 
ver, prise da pont de la me des Battes-Chait- 
monc. 






(Salon àe 1870.) 



LAUGEE (Dê5iré-Fra:^çois), né à Marommê (Semâ'Infé' 
rieure^, èl^ce de Picot; cheï\Uier de ia Légûm d'kounnir 
m 1865. 



166. Le cierge à la madone. 

H 1.4?. — L. l.M. — Fig. pat. aat. 



(Salon de 1877.) 



LAtllE?ïS(J¥L\x-PAUL), n^à Fourquetaux {Haute-Garoim), 
élève de MM. Bida el £. Co^iet ; ehevaUer de la Légki^ 
iy d'honneur en 1874; officier en 1878. 






167. L'Excommunication de Robert le Pienx. 

* Le roi de France Robert éponsa sa parente ; les ^^l 

farent excommunit's pour ce crime par les évoques. 



H. 1.47. — L. 8.18. — FIg. de 0,80. 



(F. Damien.) 
(Salon de 187S.) 



LA TILLETTE (Madame Élodie), née à Strasbourg» 
élève de M. Corroller. 

168. La grève de Lobic et l*IIe des Souris, près de 
Lorient La mer étale. 



D. 1.30. ^ L. 2.50. 



(Salon de 1876.) 



LAZERGES (Jean-Rathond-Heppolïte), ne A Narbonne 
(Aude), éiécede Bouchot; cheualier de la Légion (Tlion-ieitr 
m i8G7. 

169. Descente de croix, 

H. 1.38. — L. 0.B8. — Fig. o.ea. 



LEBEL (Edmond), W à Amiens, étèiie de M. !.. Cogniet. 
170. Un Vœa: Sun-Germano (Ilalie). 



171. Fleurs d'automne. 

U. 0,6ii. — L. 1,31. 



LECOINTE (CKARLis-JosEPH),n^ à Paris, iléve dg Picot cl 
dAlignii; grand pi'ix de Home {Paysage) en 1849, 

172. Le Figuier maudit (paysage). 

{Èvang, lelon S, Uatbieu.) 



UECOMTE DU NOUY (JDLB5-JKAî(-ANT0iNE).n(!ô Paris, 
Élève de Gtei/re et de MM. Gérôme cl Sigaol; cheBalicr de 
la Légion d'honneur en 1870. 



173. Les porteurs de mauvaises nouvelles. 

... Ilti aei^Dnii measogcr roula à cûtË da premier. Dn 
troisième eut le mfimc sort. Et Pharaon, planant par 
1 œil de la pensée sur cette ville dî'inosurée ilont il jtait 



[EiciiTLK, Pronilhieti 



le maître absolu, r6(l£elûisait tristement aux hotaei 

poQVoir homaio . . . 

H. 0.71. — !.. t.ïl. — Flg. de O.SO. 

(SalDD de 1ST2.) 

LEFEBVRE (JuLss-JosEPHl.né à Tournan(Seitu-et-Man^ 
élève de il. L. Cogniet; grand prix de Roms (HiifoM 
en 1861 ; cheealier de la Liaion d'honneur en 1870, tfk 
eier en 1878. ^ 

17i. Nymphe et Bacchus. 

B. l,sa. — L. 1.97, — Flg. gi. ut. 

(San 

175. La Vérité. 

H. î.iî. — l. I.IO. — Fis- et- nal. 



LEOROS (AlphonsbI, ne « Dijon (Côle-d'Oi), : 

M. Lecocq de Boisbaudran. 

170. Vao amende honorable. 

H, 1.78. — I.1.T2. — Fig pet-nal. 



LEIIHAN?! (CBAnLES-EnNBST-RODOLPUe-HESRgf 

Kiel (.UoUtein), élève de «on père et d'Sngret: t 

de la Légion d'honneur en 1846, officier en 

de rinstitat en 1864. 



178. Lo Repos. 

H. l.lt. — uuo, - 



-EHOIJX [Pie BEE- Adrien-Pas G AL), 
Af. Cubancl; prix du Salon en 1874. 



i79. Saint Laurent, martyr. 

H. 1,29. — L. 3.11. — F!g. plus 



! à Paris, éléne de 



180. Une Noce en Brelagn( 



LELEIIX (Armand), né à Paris, élève d'Ingres: chevalier 
de la Làjion iFhoiinsur en i860. 



183. Un mariage chez des protestants disséminés (Sai3se\. 

H. O.TO. — L. 1,05. — Fig. do 0,30. 



LEiVEPVED (Jules-Eugène), né à Angers {Maine-el- 
Loire) , élèvie de Picot , grand prix de Rome (Histoire) 
en 1847 : chevalier de la Légion d'honneur en 1869, officier 
en 1876 ; membre de l'Institut en 1869 , directeur de 
l'Académie de France à Rome en 1873. 

183. Les martyrs aux catacombes. 

n. 1.10. — L. 3,39, — Fig. da 0,90. 



tMMOt:X ^P,i:r,K!:R;, né à P^rii, euve dg Pieat; 
tin u l,t'(ivtn d'hfmnew en ià7i. 

i V* \^% rioiiv^îari-né, iatérieuT ba5-4ir?taiL 

n l.M .^ U. \,Zti, — F:î. ie 0,30. 




) 



rh^nnhftr rU la Léfjion d'hotiïie'ir en lâw. 

in^f iriiiir.r.'iillri au colambarinm de la maijoft du 
(.t'.utn, poru; Capène, à Rome. 



Il I.40 !.. 1,00. ^ Fii{. de 0.30. 



(Salon, ifttm.) 






riikv V ^I^:^ir.ic) , r)^ à Paris, élève (TAbel de Pvjol «( tfr JK- 
/.of., tjitiMl firir fie I{f/me (Histoire) en 1834; cknaUer il 
lét Utjutu d'hfMMur en 1867. 



ihtf t/ion /rofphfîft. 



CSaloa dfl ms.) 



r^.VV nfftNRf-LéopoLD), n^ d Aon^, ^2Âr« ie Pieoi et i 
MM. (Juhanei et Fromentin; chevalier de la Légion £kiaÊf 
near en 187:2. 

187. .Sarp(î<lon. 

La Mort et le Sommeil apportent à JapSter le corpi ë 
son fils Sarpédon, tué an siège de Troie. 

(HOMfclB, Gll.XfI») 

ff . a.OS. — h. 2,36. ^ Fig. pet nat 

(Salon de lt74.) 

LKYRNr>fX:r;f:R(MATHiAs),n^'âDemau(PriaM),Aii8S 
^/^r^ z:^ DroUing et de Winterhalter, mort en 1870. 

188. Caille et alouettes. 

II. 0,i». — L. 0.33. 

(Salon de 1870.) 



.y^ 



^ISIAT (JoHANNï), né à Lyon {Rhône) , élève de l'Écol«i 
' II beaitx-arU de Lyon. 



. Le boril d'un chemin, sur an coteau, en Toura1ne..| 

4. — L. 0,87. 

(Salon do ISeT.) 



. Flenra ei fruits. 



^_RCIIAL (CH\HLES-FHArrçiiis),n^àParis en 1823, i[èvi 
WdeDrotling et de M. Fr. DaUGis;mort en 1877. 



', Le Choral de Luther (A.Uace). 

). — L, 1,T5. — Fig. doO.CO. 



L La foire aux servantes, à Bouxwilier (Alsace). 

H. 1,09. — L. 1.75. — Fis- do Û.CO, 



XOtn (Louis), né à Chnrleoille (Arâennes) , chevalier 
Ir la Légion d'honneur en 1837. 

i, Vemme de Boghari tuée par une lionne. 

s. — L. l.TO, — Flg. gr. nat. 



HEISSONIER (JE.u-Loms-EiUTEST] , n^ à LW 
de M. Léon Cogniet: checaUer de ta Légion r 
en 1846, offi£ier en i836, ammandeur en 1""" 
de Clnstitat en 1861. 

193. Napoléon III à Soiférino. 



9IELIDA (Enriodb), né à Madrid. 

196. Une messe de retavaitles en Espagne, 

B. 0,SI. — L. Oi?!. 



HELPTGUE (Lucien), né à Farts, élève de S 
gniet et Gérôme. 

197. Le prévôt des marchands Etienne Marc 
dauphin Charles (1338). 

SauvEZ-moi la Tïel t dit-il au prérât. Man 
de ne rien criùnilre. Il changea de cliaperon a. 
coDTrsnl Bia^i des couleurs de la ville. Toute j| 
Hatcel porta hardiaieDt le cbaperon da dauphin* 

MiCBîLKT, UUioire de Frante, i 
n. 2,M. — L. a.is,— p. 1.75. 

(Sal< 

HERLE (Hugues), né à Saint-Mareettin [Isère), _ 
M. L. Cogniel; chevalier de ia Légion d'honneur e, 

198. Une meadianie. 

H. 1,09. — t. o.Bl. — Fig. ea Ijuits de gr. oa 

(Salon ds II 

MICHEL (Chahles-Herhi}, n^ â Fins {Somme), i 
U. Aag. Dehaassy. 

199. La saimo communion. 

H. 1.1t. — L. e.M. — Flg. denil-nït. 



_EL (François-Ésole), né à Metz, élève deMM.Maré- 
tai et Migelle. 

b. Semailles d'automne. 



[LLET (Jkax-Fbançois), lié à Grévitle {Manclie), en iSIB, J 
"Aie de Paul Delaroche; chevalier de la Légion d'honneur À 
« 1868, mort m 1875. -^ 



. Église de Gréville. 



H. O.ÏB. — L. 0,ÎO. — Flg. da O.ÎO. 
Cm deux Ulile.iux oui £16 acquit à l3 vente apiâs décès d* 1 



Jrienne [Aube), élève de:A 



. Natare morte. 



MONTESSUY |Fhançois|, néà Lyon IRhâite] m 180i, êlèvtm 
d'Uersent et d'Ingres; mort en 1876. r 

VA. La Madone des grâces à la Corvara (Étals Romains). , 

, 0,51, — L. O.Sl. — Fig. de O.as. 

(SqIod ûb lass.) 



OBAIN (PiBBnK], néà Morannes [Maine-el-Loire). 

iS03. L'étude personniûiie par on jeano artiste se dis- I 
posant au travail. 

D. O.az. — L. Û.G;. — Fig. à mi-corjis, gr. nal. 

(SalQn de ItSS ) 



PEIMTORE. 

MOREAU (Gostave), n^ ô Pam, élève de Picot; cAs» 
de ta Légion d'honneur en 1879. 

206. Orphée. 

Une Jvane fille recueille pleuiomenl la téie d'Orphée 
saljre, poiiéespar let eanidorHËbre aui riTagadl' 
Thrace, 



MOSLER IHknhï), rs aux Èlats-Unis d'Âmirigite, ilt 
de M. E. Hébert. 



MOïlCHOï (Louis), né à Paris, élève de DroUlng i 
Belioc; chevaiier de ta Légion d'honneur en 1872. 

208. La Chadouf, système d'irrig'ation dans la Ha 
Egypte. 

H . i.oe. — L. ],eo. — Flg. de CI.SÏ. 



209. L'Éducation à bp-arlc. 



HAZON (l'RAKÇOlS-HïLNKi), ne à Rfulmotit (Tarn), Hl 
de Gleijre. 

210. Bords de l'Avfyron, soir d'automne. 

a. O.BO. - L. 1,42. 



B(PiEBiiE-JcsTiN),ne à Paris, élève d'Abel dePujol, 
'. le baron Taylor el de M. ChdtiUon: chevalier de 
Légion ^honnettr en ISSi. 

loar ovale du château de Fontainebleau. 
Arrivée de Cbrbtine, reine de SuMe. 
f 8.«,eo. — L.l.iG. 

(Salon Se IBIO.) 



__i (CiMiLi.B), ne .à Fiu'is, élève de Picot et de 
l Seheffer. 

t Taureau de la campagne de Rome. 

H.1.T!, — L. J.ÛO. 

(SaloD da tSTt.) 



fiOIS (Isidore), né à Noyers (Yonne), élève de 
tvoisiïi et de M. Lenfant ,- chevalier de la Léaimi (J'Aon- 
r fli 1872. 

[ Procession des Saintes-Images aux. environs- de 
"ai-Pétersbourff (Russie). Celle procession, qui se ' 
^uvellelous les ans.rappelle celle qui fut ordonnée 
f 183Xà l'occasion du choléra. 



.■ELOCSE (LioN-GRRMAiN), né à Pterrelay (Sein^-tt- 
Oise) ; chevalier de la Légion d'honnear en 1878. 

H4. Ua coin de Cernay en janvier. 



SET [Al 
S de Lj/c 



Aimé), né à Lyon, élève de l'École des Beaux- 



E), ne a Lm 
1 et de M. Vi 



16. Le Saint-Viatique, en Bourgognt 

1, 1,M. — 1.1,B7. -p. (I,SS. 



H. 1,93. — L. 0,08. — Fie. deml-nal. 

(Sûlnn ds il 

PILS (IsiDORB-ADiiiBN'-AnGUSTE) , «é à Paris, â 

■■ '838;, ■ 

■ en 1867, membre à 

217. Rouget do l'Islc cbaatant pour la preoiiérs 1 
la MarseiUaise, chez Dielrich, maire de SU 
bourg. 



218. Marine, falaise de Douvres. 

Donné par l'antonr. 
B. CTO. — L. I.Ufl. 

PLEYSIEB (A..), né à Ilaardingue {Ilollaniem 



Î20. La chasse au Qlel. 



PEIHTUI 

. Enfance ie Bacchus. 



fiNACLT (Alexandrg-Georges-Henbi), tie à Paris, le J 
f 30 octobre 1843, étéve de Lam.Mhe et de M. Cabanel,granâ f 
I prix de Rome (Histoire) en 1866, mort au combat de B»- ] 
I eenval, le i^junoier 1871. 

. Portrait ëqueslre de Juan Frim. 



RENARD (Emile) né à Sèvres {Seine-et-Oise), élève i 
M.U.Cabanel et C. de Cock. 

223. La graad'mére. 



MBOT [T:aÊQJiaLE),nê à BreteuU{Eure), étéve 4e M. Glaitt; .^ 
chevalier de la Légion d'iionneur en 1878. 

< SaiiU Sébastien, martyr, 

0,B7. — L. l.BO. — Flg. gr. nal. 



. Le Samaritain. 

Un homme descendait de léraaaleni en Jéricho, (_ 
cheaCentro les brigands ; lesquels le despoaillèrent, e| n 
après qu'ils l'eurent navi'é, s'en allèrent le laisr — ' 
JL dem; mort. (St Luc, cb. \i.) 

B. I.IZ. — L. I,1S. — Fia, gr. not. 



RICIIOMME (JuiEs), né à Paris, éléeê de DrolUnif; che- 
valier de la Légion d'konnear en 1867. 

236. Saint Pierre d'Àlcaotara guérissant ua enfant ma- 
lade. 

[Lu BûUanditlii, chsp. 4A.) 
H. X.ZO. — L. l.BÏ. — Flg. deml- 



CSal, 






filESENER (Louis -Antoine -LÉON), né à Paris en 1808, 
étéve de Gros; chevalier de la Légion d'honnmr en 1873; 
taort en 1878. 



ROBERT-FLECRY (Joskph-Nicolas), né à Paris; Ou- 

valier de la Légion d'honneur en 1836, officier en 1849, 
commandeur en 1867, membre de llnstitui en 1850, din»' 
leur de C Académie de France à Rome 

228. CoHoqne de Foissy en 1S61. 

C«lte coDréreoce, doTil le but était d'apalse 



Bence de Catherine île Mddicls et dû jeune roi CbarlM*L 
Théodore de Bèze porta la parole pour les proteituti. 

U. 0,93. — L. 1.3S. -Flg. dQ 

229. Jane Shore. 



230. Pillage d'une maiso 
moyen à go. 

,. Sou9 le moindre préleili 



(Saloc de ISiO.) 

dans le Judecca do Venise, an 



t dans leurs malsong, 



-L. a.oi. — Fie-dBO. 



■OBERT-FLEURY (ToNï), né à Paris, àlice de P. Deio-J 
Wroche et de M. L. Cogniet; ehaealier de la Légion d'fum- 1 
I MUr en 1873. 

; vieilles de la place Navone, à Santa-Haria- I 



, Le dernier jour de Corinthe. 

Le Iroisifrme jour aptes la biilailie de Lcucopelra, le ci 
Mummius entrd daos Curinlhe évacuée et privée de d 

sean. Les remmes et les enfants Airenl vendu* ce 

esclaves. Plusieurs des habilants périrent dans les nammn 
lienilanl que la fille, après avoir subi un liorrible pil]age,âb 
détruite au son de la Irompetle. Le Teu ajaul été raïs ai 
édiSces, tout l'opace compris entre les murs t'embrasa. 
Tilc Live. L. ii, chap. IS. 

[SUoo da ISTO.) 

ftOQCEPLAiV (Camille), ne a ilakmort [Boaches-dtt- 1 
TBft(ÎBfl), ilévede Gros et d'Abelde Pujol. \ 

I. La foQlaiite da Grand-KTârler, dans les Pyrénées. 



fcOUSSEAC (Philippe), né à Paris, élève de Gros et de 
1 F. Berîin; chmalier de la Légion d'honneur en 18S2, of- 
tfieieren 1870. 



a. 1,00. — L. 1.3!. 



S35. Cigognes Taisant la sieste ou bord d'un basai 
n,!.ïo. — L. i,«. 



S36. Chevrean broutant des fleurs. 



nOUSSEAU (Théodorb) né à Paris, iléve di l 
Ltthihe: chevalier de la Légion d'honneur t 

mort à Burbison ra 1867. 

137. Dovil de Biviére. 
H. a.îi. - L. (i,)t, 
238. Eiïet d'orage. 

II. O.M, — L. O.Sfl. 

RlTDUEft (Louis-Hknri dk) , ne à Paris, élève de t 
da Charlet; chevalier de la Légion d'honneur en IM 

S39. Nicolas Flamel, alchimiste du xV siècle. 

On pritcndlt qu'il ivalt trouvé le mojen de tain É 



SAIN {Édooahd-Alesanbiib), né à Cltiny {Saâne-et-Ë 
élève de Picot ; chevalier de la Légion d'kT 
en 1877. 

310. Fouilles à Pompéi. 

H. I.IB. — L. 1,TÏ. — FiB. da O.SO. 



m. Une arreeiation dans ua village de Picardiq 



ADTAI (pAUL-ÉMitB), né ù Amiens, élève de SIM. 3. L»^ 
ffibtn H Roheri-PleuTy. 



i£E?fBERGER (Lonis-FitéDénic), «rf à Strasbourg, 
t de M. Gleure; chevalier de la Légion d'hoiutear 
I 1870. 



I4&. Centaures chassant un sanglier. 

1. l.flB. — L. B,O0. — Flg. demi 



(SslOD de mt.) 



SEPBOS (Hippoltte), né à Caudebec {Sein^Inférieurey^M 
tUve de Duguerre; chevalier de la Légion rfAo»B«r* 
ni 1867. 

US. Tue d'une pnrtie de rinlériear de la grande moa^ 
qnée de Cordoue (Espagne). 

H. l.te. — L. 0,87. 

(Snloi de ISST.) 

SÉGÉ (Alexandre), né à Paris, élève de M. Fiers et A 
M. L. Cogniet; chevalier de ia Légion (TAonneitr «i 187^ I 

SU. Les chênes de Eertregonnec. 

H. 1.35. — L. Î.OU, 



' 117. Les ajoncs en fleura (Côles-du-Nord); paysage. 



SIGROL (Emile), ne <i Paris, élève de Gros, grand prix ds 
Rome {Histoire) m 1830; chevaiîer ds la Légion (TJkon- 
neur en 1841, officier en 1865, membre de CInstitat m 
1860. 

Ï48, La femme adultère, 

J^EOS répand aui Scribcï et aux Pharisiens : ■ Que 
celui d'entre vous qui est sans p^cbé lui Jeue la première 
pierrc.i {Evangiti selon saint Jcrd, cbap. tii.) 



SOYER (Paul), né à Paris, élève de M. Léon Cogni 
249. Dentellières à AsEÎères-sttr-Oise. 

H, 0.58. — L. 0,80. — Fig. fle D.30. 



Ut.) 

1 



. Locuste essaye en présence ds Néron le poEsoB 
préparé pourBrilaanîcus. 



231. Une famille malheureoso. 

La neige couvrait les toits; un vent glacial fooettail ta 
Titre de celte é Irai le et froide demeure; une vieille temmi 
rétbaiilTiilt un brasier ses mains pSIcE Et Iremblanttfc le 
Jeune Bile lui dit: aO ma mère, vous n'avez pas ttuijQnrtdU 
diDtce dénilmcntl » Et la vieille domo regardait rimaga 



de In Vierge, et !• jeane Elle Mnglolait. 4 qnelqae lc_,, , 
de là OD fil deui teromes, lumitiamei coihdm dea Idci, 
qui s'élaoçsieni vers le cisl. 

H. 1,01. — L. 0.T8. — Flg. daml-nal. 



^_.JBAL (Lodis-Ckables), nêàParis, élève de Drollingm 
' de M. Sigml; chevalier de la Légion d'honneur en i8&,^ 



>3. La masB et le p 



. L'agonie du ChrisL au jardin des Oliviers. 

,13, — t. a, H. — Fig.gr. nat 



nsSOT (James), ne à Nantes {Loire-Inférieure), 
ÎHipp. Flandrin et de Lam<tthâ. 



îi. BencoQtre do Faust et de Marguerite. 

, osersi-ia vous otT\ 
(GatreE, Faial.) 



¥aa$t i Ha belle demaûelle, oserai-j^ 
braa et ma conduite? 



^OtJRNEMINE (CeABLES-ÉHiLB db), n^ à TowionCVoé 
en 1813, élève de M. E. Isabey; chevalier de la Ùgk' 
ihm.iiev,r en 1833, mort en 1872. 



SS. Habitations turques près Adalia (Asie Mineure). 

E. *,«>. — L. 1,11. 



père et de M. Lequien, 



ClMANNCBEifiAMiN),«rfà Blotzheim{naut-Rhm),élèvedt 



2S7. Sylla chez Harius. 

Sjlla, nommé consul el commandant de l'armée conln 
Miihridaie, eet amené de Torce cbez MariuB, son compéti- 
teur, par le tribun Sulpiclul, partisan et créature de et 
dernier, et Torcé de mettre aui voix la rogation qui accord* 
le droit de cild aux allies italiens el alTrniichis. La rogatlOB 
ajBUt été volée, Sjlta est deïlitué, et IMarius, nommé t U 
place, esl attaqué quelaues jours aprôs par les troupw — 
— D compétiteur e«t allé cbercher ï Nola. 

I. B. S.SO. — L. i,10. — FIg. gi. nat. 



TEHNIER (Émilb-Louis), né à Lons-le-Saulnier (/« 
258. Avant le grain, à Grai»d-Camp (Calvados) ; payi 

H. 1,50.— L. 2,00. 

(Salon de 1B7I 

VETTER (HÉoÉsippE-jEAN), né à Paris, élève de Ste 
chevalier de la Légion d'honneur en 1835. 

SB9. Molière et Louis XIV, 

Louis XIV ayant appris que tes officieri de aa mslioii 
dédaignaient Molitre et relusaient de dlucr bifc lui chei 
le conlrAleur de la boucbc, le Tait asseoir un malin à m 
lible, et lui servant une aile de aon en cas de 



cDuriUani qu'il avaU Tait introduire : nToiu me voiei, 
< HeïEÉeurs. en irain de Taire maDger Molière, que lea genf 1 
« de ma maiton ne trouTentpa» d'iseei bonne compagnie 1 



Ëpaise par la Gèvio, Uaiarin témoignait nn regret I 
touchaot de quitter ses tableau et tous lea prâciens 1 
objets d'art qa'il avait riusembléa avec amour. ' 



KAT (Jbh an-George), né à Fari 
Apotbéoso de Thiers. 



ifwi rf'Jwmneur m i870, offici 
Curiosités. 

IL 1,(14. — L. I,S3. 



(Salon de 187!.) 

, ÉlèBe de Barras, 1 



La eurée de cheTreuil. 

a. I.W. - L. Î.ÎI). _ Flg. g[. ni 



266. Portrait d'une damo russe, 
H. 1.1B. — L. o.eo. 



WORMS (Jules), né à Paris, éim de H. L^ousfi 
lier de lu Lésion d'honnevtt «n 1876. 

267. La Romaace à la modo. 



268, Le Mont'Saint-Micliel, vue prise a Avrancbd 

H. t,40. — L.1,20. 

(Salon 

369. Vue de Venise, brouillard du malin, 
n. i,oc. — I.. 1.67. 

(Salon de lli 



ZlESl [Vi\AJ.).néàBùattne (Côte-d'Or); chnalii 
Légion d'kortnetir m 1S57, officier en 1878. 



270. Vue de Venise 
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ZO (Achille) , né à Bayonne (Basses -Pyrénées) , élève de 
M. T. Couture. 

Vît. L'Aveugle de la porte Doce Cantos, à Tolède. 

H. 1.45. — U 1,18. — Fig. de 0,40. 

(Salon de 1868.) 



DESSINS ET MINIATURES. 



ALI6NY (Clàudb-Félix-Théodore Caruellb d'), né à 
Chaumes (Nièvre) en i79S, élève de Regnault et de Wate- 
kt; chevalier de Ut Légion d'honneur en 1842, correspond 
datU de ^Institut en 1861, mort en 1871. 



173. Yae de Délos. 

Dessin à la plume. 
H. 0,50. — L. 0,71. 

Donné en 1874 par Mad. V« CarueUe d'AlIgny* 



174. Vue de Corinthe. 

Dessin à la plame. 
H. 0,40. — L. 0,71. 

Donné en 1874, par Mad. Y* CarueUe d'Alisnjr, 



ÀPPIAN (Adolphe) {Voir page 2). 

S75. Retour des champs; dessin au fusain. 



H. 0,55. — L. 1.05. 



(Salon de 1864.) 
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BARON (Henri-Gharles-Antoins) {Voir page 2). 

276. Fête officielle au palais des Tuileries pendant TSi 

position oniverselle de 1867 ; aquarelle. 

H. 0,57. — L, 0,96. 

(Salon de ises.) 

BELLEL (Voir page 3). 

277. Vallée de Saint-Amé (Vosges). 

DeMin an fOMin. 
H. 0,47. — L.0.77. 

BIDA (Alexandre) , né à Toulouse (£rat4e-Ganmii«). Atoi 
d^ Eugène Delacroix; chevalier de la Légion vlum- 
neur en 1855, officier en 1870. 

878. La Prière dans une Mosquée. 

Dessin au crayon noir. 
H. 0.54. — L. 0.48. 



(Salon de 18S7.) 



279. L'Appel du soir, en Crimée. 

Dessin au crayon noir. 
H. 0.46. — L. 0.71. 



(Salon de 1817.) 



280. Le Champ de Booz, à Bethléem . 

Dessin an crayon nofr. 
H. 0.46. — L. 0.91. 



(Salon de IMI.) 
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281. Massacre des Mameluks. 

Dessin au crayon noir. 
H. 0.98a — L. 0.64. 



(SBloa â« IMl.) 



CARRIER (Auguste-Joseph), né à Paris en 1800, élève 
de GroSy Prud'hm et Saint; chevalier de la Légion 
d^honneur en 1866, mort en 1875. 

t&ï. Portrait d^homme. 

Miniatare sur ivoire, ovale, signée et terminée en 1804, 
H. 0,10. — L. 0.08. 
Légaé par M*' V* Carrier, en 1875. 



DAYID (Maxime), né à Chdlons^sur''Mame (Marne) 
en 1798, élève de Jfcf">« de Mirbel; chevalier de la Légion 
d'honneur en 1851, mort en 1870. 

183^ Trois portraits d'Âbd-el-Kader, représenté sous 
des aspects différents (miniatures)» 

(Salon de 1858.) 



EHRNANN {Frkhqois), né à Strasbourg, élève de Gleyre, 
184. Ariane abandonnée par Thésée (aquarelle). 

H. 0.24. — L. 0.50. — Fig. de 0.24. 

(Salon de 1873.) 



FRANÇAIS (FaANQOis<-Louis). 
Voir page 21. 
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FRANÇAIS (François-Louis.) 

285. Vue prise à Tivoli ; jardins d'une villa. 

Aquarelle. 
H. 0,22. — L. 0,29. 



286. Vue prise au lac de Nemi; à gauche, un gros 
arbre et une éclaircie dans la forêt. 

Aquarelle. 
H. 0.41.— L, «p57. 



287. Vue prise à Ponte-Mamolo; à gauche, le Tibre; à 
droite des pâturages ; fond de montagnes; (aquarelle.) 

H. 0.80. — L. 0,45, 



288. Vue prise à Arriccia; intérieur de forêt; (aquarelle 
et gouache.) 

H. 0.28.— L. 0,22. 



FROMENTIN (Eugène). 

Voir page 21. 

289. Étude de cheval, debout, sellé, bridé, tourné vers 
la gauche. 

Dessin au crayon noir et blanc, sur papier gris. 
H. 0,28. — L 0,32. 



'—Ltm-t • 
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OAILLARD (Claude-Ferdinand). 
Voir page 22. 

t9i. Étude pour le portrait de Madame R... 

Devin au crayon noir, 

H. 0,30. — L. 0,23 — Tôte de gr. nat. 

(Ezp. aniv. de 1878.) 
Donné par l'auteur. 



G4LBRUND (Alphonse-Louis), né à Paris, élève de 
Riehomme et de Regnault. 

K3L La jeune ménagère (pastel). 

H. 1,08. — L. 0,80. — Fig. pet. nat 

(Salon de 1870.) 



GIRARD (Pierre), élève de Gros. 

893. Vue du palais des Césars, sur le mont Palatin (aqua- 
relle). 

H. 0,44. — L. 0,68. 



GUIOT (Hector), né à Langres [Haute-Marne), élève de 
Ziegler. 

M. Rue Saint-Jean, à Chaumont en Bassigny. xvi^» siècle. 

Aquarelle. 

H. 0,54. — L. 0,86. 

(Salon de 1870.) 



1 AeS~ AabTiM. 



I 



t&ABET ffïxin^ {^00- ji 



Bois de TamgeTilIe; prairie bordés ft 
une Usiàn île piu Mouella). 



Le miDotr Ànga, i Tanagerille, bçate 

s. «Jt. — L«.I4. 



IS98. Bade de Saint-Halo , mer écomanta Tt 
'', ser SOT des rochers (aqasreUe). 

n 



I. *,IL — U « JL 

I. Eoriroas de Sainl-Halo, anse bordée | 
(aqaarelle). 
B. o.ïa. — 1~ oM. 



Ml (Louis>ErcK5K), né à Paris, élèo» 
4^ Horace Vemel: chevalier de la Légion 
en 1837, officier m l9ISIt. 



300. Soaper dans la salle de spectacle de V( 

Af^snllo. (■lunl partis de U lAila del itai 
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cc^xxes diverses de la fâte de VeisaiUeSi offerte par Napoléon III à la 
'^*xi.e d'Angleterre, en 18SS. 

H. 0,42. — L. 0,65. 

^^^ Intérieur d'Église. 

Aquarelle. 
H. 0,30. — L. 0,35. 
Légué par ]f . J. d'AttaiiiTille en 1878. 

L^VREGHAL (Charles-Laurent), né à Metz, chevalier 
cfa la Légion d'honneur en 1846, officier en 1855. 

C^2. Les Traces; pasteL 

fl. 1,40 — L. 0,90. — Fig. demi-nat. 

(Salon de 1876.) 



^-^lNTEUIL (Célbstin), né à Rome, de parenls français, 
en 1813; chevalier de la Légion d'honneur en 1868, mort 
en 1873. 

^3. Faune. 

Aquarelle. 

H. 0,23. — L. 0,22. 

(Salon de 1874.) 



ÏARUIENTIER (M"« Eugénie), née Morin, née à Rouen, 
en 1837, élève de son père et de Belloi, morte en 1874. 

304. Portrait de l'auteur. 

Miniature. 

H. 0,18. — L 0,1t. 

(Salon d« 1874.) 
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MBGff AULT (HBini) (Voir page iS). 

90H. La Madrilène, femme debout, tub de dos, robe < 
mantille noires. — Madrid, 1868. 

0. 0.44. ^ L. 04«. 



m. Paysan de la Mancbe. ^ Madrid, 1868. 

Aqoflr«11«. 

ff . 0,49. — L. O.M. 



807. Alhambra de Grenade; entrée de la salle des Deo 
Sœurs. — 1869. 

A<|n«r«llê. 

H. 0,«]. — L. 0.4». 



308. Albambra de Grenade; intérieur et mirador de 
salle des Deux-Sœurs. — 1869. 

AqnàTfiUê, 

H. 0.S7. — L. 0.42. 

Cêê qiiAtre «qiurellet ont été aequSfes, en attU 1872, à U T«atf 
r«rtlft«. 



309. Dans un même cadre : 

lo Quatre étades de tète. 

DMtlfi à la mine de plomb, ezécnté en 1855. 
H 0,227. — L. 0,802. 

2p Une académie. 

DeMln à la mine de plomb,~ezécaté en 1859. 

H. 0,27a — L. 0,881. 
Ponnéf, en 1875, par M. V. Regnaolt, membre de l'Institat. 



0. Dans un même cadre : 

1* Deux tttflB de Lynx. — Éludes de bras. 

Denln ï la min s do plomb. 
B. 0,m. — L. 0.13B. 
E* Tacties an pâlnnige. — 2 Études d'entants. 
DaaiD & Il mina de plamb. exècutt <ii 1BS8. 
H. I).!7. — L. O.SBS. 
DODite, en ISTS. pai M. V. Regn&ull, caernbia de l'Inititat. 

:ASSAERT(Nicolas-Fhasçois-Octavb) [Voir page &9)J 
11. Portrait de femme morte- 

H. O.U. — L. 0,3(1, 
Donné en ISîl par M. F. Culirautl. 



■OmiNV (Joseph-Gabuibl), né à Paris, élèee de M. Mat 
tinet; grand prix de Roms {G-ravure) en 18'i6,- chevalierm 
ie la Légion d'honneur en 1872 . 



niOISVAUX (AMA.BLE-jBAN-B^Pri3TS-DisiHi),Tl|rf g 

1788, élève tTAubrij, mort à Paris en 1860, 



313. Portrait de Taulenr. 

Hlni.itntB sur liolm ; ovale, — 



314. Portrait de la femme de l'auleur. 

Ulnlatuie sur iioiie, exècnté« sa IBSI. — H. 0.10. -" !■■ 0,11. 

CeidaoïauTiiBeioat étâ dODiièi, BD laeS, p.ic U!l» Thévenln M 
VernealL 

VIDAL (Vincent), ne à Carcassonne {Aude), élève dt 
P. Delarocke; ckemiier de la Légion d'honneiiren I8B. 

315. L'ange déchu. 

Ues Bile» demenraleni sani ilgoeur, Immobllea camm* 
elles Tant été depuis celte heure funeste , rumme ellei 1* 
«eroQI ï jamais; BÎnsi l'ordonne un Dieu olTensé. 



?16. Une larme de repentir. 

O pËïhejrl D'en est-il pat ainsi des pleurs du repentlrl 
Qaelqne saignanles que «oient les plaiei qni le rangent in 
dedans, une larroe venue du ciel les a touies guéries. 



SCULPTURE, GRAVURE EN MÉDAILLE 

ET PIERRES FINES. 



AI2ELIN (EuGÈNK), n^ à Paris, élève de Ramey et é 
M. Dumont; chevalier de la Légion d'honneur en IB61. 

3IT. Psyché. 



BARBIAS (Louis-Ehnest), n^ à Paris, élève de MM. Cav^ I 
lier et Jouffroy ; grand prix de Rome m 1865; ckemlierM 
de la Légion d'honneur en 1878. 

316. Jeune fille de Uépare. 



BARTHELEMY (Baïmund), 
Duret; grand prix de Rome 



né à Toulouse, étéve ii J 



(L« DOdèl« en pUtrs arait ftpai ai 



BABYE (Antoine -Louis], -aè à Paris en 1796, éièti« iê 
Bosio et de Gros; chev<ui(r de la Légion tThonnear «t 
1833, officier en 1835, membre de l'Institut m 186^ 

mort enjuin 1875. 

3Î0, Un jaguar dévorant uq lièvre. 



321. Le tigre et le gavial. 

fiionte. 
(Cédé an Musâe du Luiembonrg par la Miolslro di 

321. Le combat da Centaure et du Lapithe. 

BiODie. — Grand, deml-iiat. 

38! bis. Panthère saisissant un cerf. 



BECQUET (JtiST), Me à Besançon, élève de Rude; 
lier de la Légion d'honneur en 1878. 

323. Ismaël. 

Fl([. da maiïro. — Cr. nal. 



BOWÎASSnslîX (Jkan), né à Panntsiière [Loire], ilèw 
de M. Bamont; grand prix de Rome en 1836; chevaUtr 
de la Légion d'konnear en 18S9, menAre de Plnttitvit 
en 1886. 

324. Un Amour se coupant les ailes. 

FlguiB da marbra. — Gr, Eflt. 



Î25. La Méditation. 

FJgnrodomiirbra. — Ct. oat. 
Rèpâlltlon er.indle de ta ttalua qui aguiall t l'aipoiltlan de IBS5 ft 




ODRGEOIS (Baron CnAULE^-ARTiiun), né à Dijon \Côtaà 
ifOrl, élève de Dunt H de M. GuiWttwme; grand prix S 

!6. La Pythie do Delphes. 



ÎABET (Jean-Baptiste-Paul), né à Nuits (Cdie-rf'O 
en 1818, élève de Rude ; chevulkr de ta ' ' ' 
d'homear en 1868, mort en 1876. 

L Mil huit cent soixante et onze, 

Flg. de martirB. — Cr. nat. 



GAIN (Adguste-Nioolas), ne à Paris, élève de Rude et 4 
M, Guiomiet; chevalier de la Légion iChonneur en 1 ' 

328. Vautour fauve sur une tête de sphinx. 



^ÀBBIER-BELLEUSE (Albert-Ernest), ne à 4ni^J^ 
Château [Aisne], élève de David d'Angers; clievatie-^ 
Légion d'honneur en 1867. 



1 

^. Hébë endormie. 



CAVELIER (Pierre-Jules) , né à Paris, éléoe de l .. 
â'Avgers et de P. Detaroche; grand prix de Ron 
en 1842; chevalier de la Légion d'ho^meur en KS3,offic' 
m 1863, membre de Plnstitat en 1SG5. 
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33i. Buste de femme. 

Marbre. — Gr. nat. 

332. La mère des Gracques. 

Groupe de marbre. — Gr. nat. 

333. Le Néophyte. 

Fig, do marbre. — Gr, nat. 



(Salon de 1852.; 



(Salon de 1861.) 



(Exp. univ. de 1867.) 



CHAPU (Henri-Michel-Antoine), né auMée {Seine-et^ 
Marne) , élève de Pradier, de Daret et de M Léon 
Cogniet, grand prix de Rome en 1855 ; chevalier de la 
Légion d'honneur en 1867, officier en 1872. 



33i'. Mercure inventant le caducée. 

Fig. de marbre. — Gr. nat. 

335. Jeanne-d'Arc à Domrémy. 

Figure do marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1863.) 



(Salon de 1870.) 



CORDIER (Charles), né à Cambrai (Nord) /élève de Rude'f 
chevalier de la Légion dlionneur en 1860. 



336. Buste de nègre du Soudan. 

Marbres divers. — Gr* nat. 



337. Buste de négresse des colonies. 

Marbres divers. -^ Gr. nat. 
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CRAUK (Gustave-Adolphe-Désiré) ,71^ à Valenciennes 
(Nord), élève de Pradier; grand prix de Rome en 1831; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1864, officier en 1878. 



338. Buste d'enfant. 

Marbre. 
(Donné par l'auteur.) 

339. Le faune à l'amphore. 



Figure do marbre. — Gr. nat. 



340. La Victoire. 

Statue do bronze. — Gr. nat. 



(Salon de 1866.) 



(Exp. univ. de 1867.) 



(Salon de 1864.) 



DEGEORGE (Charles-Jean-Marie) , 7ié à Lyon^ élève de 
Dur et, de H, Flandrin et de M. Joujfroy ; grand prix de 
Borne en 1866 (gravure en médailles) . 



341. Bernardino Cenci. 

Buste de marbre. — Gr. uat. 



(Salon de 1870.) 



DELAPLANCïlE (Eugène) , ne' à JBW/eyj7/e (Paw) , élève 
de Duret; grand prix de Rome en 1864; chevalier de la 
Légion d'honneur en 1875. 



342. Eve après le péché. 

statue de marbre. — Gr. nat. 

343. Le message d'amour. 

Fig. de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1870.) 



(Salon de 1874.) 
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DELOUME (Jbax-André), né à Sainte-Agathe-m-Donzig 
[Lobe], élève de Jf . Bonnassieax. 



344. Premier essai. 

Fig. lie marbre. — Gr. nat. 



(Suloa de 1863.) 



DruOlS (Paul), né à ^'ogent-sur-Seôie {Aube), élève de 
Tonssuinl; cheialier de lu Légion d'honneur en 1867, 
ufficier en iSlï, membre de Clnstilai en 1876. 





345. Saiut Jean, enrant. 

Statua de bronze. — Gr. naU 



(Salon de 1864.) 



346. Narcisse. 

Fig. de marbre. — Gr. nat. 



(Salon do 1874. > 



347. Chauleur florentin du xv« siècle. 

Kpreuvo en bronze argenté d'après le modèle en pldtre exposé ai 
«alun de 1S65. — Gr. nat. 



1U3IONT (Augustin-Alexandre), 11^' à Paris, élève de sù» 
père et de Curtellier; grand prix de Rome en 1823; ehe-- 
valier de la Légion d'honneur en i836, officier en 1841, 
commandeur en 1870, membre de Vlnslilut en 1838. 

348. Étude de jeune femme. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

349. Leucothée et Bacchus enfant. 

Groupe de marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1831.) 



i 
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350. Buste de jeune fille, couronnée do fleurs. 

Marbre. — Gr. nat. 

ÉTKX (Antoine), né à Paris, élève de Dupaty, de Pradie 
et de Ingres; chevalier de la Légion d'honneur en 18il. 

351. Saint Benoît. 

Agé de dix-huit ans, solitaire, retiré dans les montagnes, 

Îour vaincre la matière et faire triompher i*esprit, saint 
!enoU se roule sur les épines. 

(Vie des Saints,) 

Figure conchée, marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1865.) 



FALGUIERE (JGA.N- A LEXA.NDRE -Joseph), né à Toulouse 

i Haute- Garonne] , élève de M. Jouffroy; grand prix de 
lowc en i8o9 ; chevalier de la Légiœi d'honneur en 1870, 
officier en 1878. 

332. Tarcisius, martyr chrétien. 

m II aima mieux mourir sous les coups des païens que de leur 
livrer le corps du Christ. » 

Figare couchée, marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1868.) 



3S3. Un vainqueur au combat de coqs. 

Figure de bronze. — Gr. nat. 

(Salon de 1870.) 



FREMIET (Emmanuel), né à Paris, élève de Rude:chevar- 
lier de la Légion d'honneur en 1860, officier en 1878. 

334. Le chien blessé. 

Bronze. — Gr. nat. 

(Salon de 1850.) 



3S5. Pan et ours. 



GASTON- GCnrON (V(CT0B-ÊD0UARD-GlrSTAVB)3 

La Roclie-sur-\'on {Vendée), élève de Sartoris etâaff 



Ddji de Itou azur la nuit voilait les cieux, 
EldeLi^andresPuI n'cndormail pas les yeux; 
Mais, ptis des flols bruyants qui ballant le mag^ 
11 sitend des amours le lumtneai message. 



3S7. Le Passant et ia Colombe. 



D'où vicus-Lu, colom be limlde? 
D'où vient ce parfum prâcieui 
Que ton aile, en son vol rajiidc, 
Etbalc et r^iiantl vers les cicuiT 



(ahacdèon, ode ix.) 



GATTEAUX (jACQuas-EnnuAiiD), né à Paris, élève d 
père et de Moille; grand jirix de Home {Gravure en « 
dailles) en 1809, chevalier de la IJgion d'honneur en i" 
membre de Vlnstilut en 184o, officier de la Ligioi' "' 
Tuur fn 1861. 

3B8. Minerve après le jug^ement de Paris. 

Fignra da Sronio. — Or. nai. 



SCULPTURE. 7 

GEOFFROY DE CnAmiE (Alfred-Victor), n^ à Paris, 
élève de David (jV Angers); chevalier de la Légion d^ hon- 
neur en 1862. 

359. Masque de Béranger. 

Marbre. Gr. nat. 

(Donné par M. Perrotin.) 

GUILLAUME (Claude-Jean-Baptiste-Eugène) , né à 
Montbard {Côte-d'Or)^ élève de Fradier; grand prix de 
Rome en 1843; chevalier de la Légion d'honneur en 1855, 
officier en 1867, commandeur en 1875, membre de l Ins- 
titut en 1862. 

360. Anacréon. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

361. Les Gracques. 

Groupe de bronze. — Gr. nat. 

362. Le Faucheur. 

Fig. de bronze. — Gr. nat. 

363. Monseigneur Darboy. 

Buste de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1852.) 



(Salon de 1853.) 



(Salon de 1855.) 



(Salon de 1875.) 



IIIOLLE (Ernest-Eugène), né à Valenciennes (Nord), élève 
de M, Jouffroy; grand prix de Rome en 1862, chevalier de 
la Légion d'honneur en 1873. 



364. Narcisse. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

365. Arion assis sur le dauphin. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1869.) 



(Salon de 1870.) 



IDRAC (iBAK-ÂNTOlKE-MARIE), Ile Û ToiUoïlSâ, 

SIM. GutUauvie, Ciivdier et Falguiére. 
366. Mercure invenle le caducée. 



ISELIN (HENni-FnÊDÉnic), né à ClairegouUe {H 
Saonpl, élève de Rude; cKfOalicr di la Légion d'hc 
en 1863. 

367. Jeune Romain, 



. Portrait du prû.^ident Boîleau. 



JOUFFROY (FrA-Kçois), né à Dijon \Côte-d'Or), 
Ramey fils; grand prix de Rame en 1832; chevalier de t. 
Légion d'honneur en 1843, officier en !86i. viembre de 
l'IttslUut en 1837. 

869. Jeune Bile condantson premier secret à Véaus. 

Figare do marbra. — Gr. nat. 

(S^IOQ do 1938.) 

LEnARIVEL-DUROCIIER (Victor), né à Chanu (Orne) 
le 20 novetnbre 1816, élève de Betloc, de Ramey fils et de 
M. A. Danwnl; clievatier de la Légion d^ honneur en 1870ia 
mort en 1878. 



370. Être et paraître. 

FlgurodB marbra. — C 



LEMÂIRE (Philippe-Hbntii), né à Valencicnnes (JB 
élève de Curtellier; m-awi prix de Rome en 1821; A 
lier de la Légion (Thonn-eur en 1834, officier ml 
viembre de Clnslilut en 1843. 



371. Tête de Vierge. 



^ROUX (Fhédéiiic-ÉtienneJ, néà Ëeoiicbi! (Orne), fi*» 
de M. Joalfroiji cliecalicr de la Lfgiun d'Iiannctir er """' 

372. Marchande du violettes. 
Figure de lironie. — Cr, nit. 



. La Victoire, le lendemain 
Flguis ds lironie. — G t. nat. 



MAILLET (Jacques-Léonard), né à Paris, élim de Prih-*9 
die.r; grand prix de Home en 1847; cheoalkr de la Légiat^ 
d'hamiear en i861. 

21%. Agrippine et Caligula. 



igne Ae. pliië , de voir IVpouii de Ger 
:lu camp de sou ^pout, emiioriiui « 

s. tTAClIE.) 



37S. Agrippine portant les cendres da Germanicus.' 

Agri))|ijiic pareil de Syrie t'"'"' poi Ler à Rome l«s ceuilrt 
àc sou epuui. Le ei^nal, le jieuple, tout le itioiide ce 
ëinit allé au-duvani de l'ucne, iju'un rcçuL avec auiao 
ru^pecl que si c'eul été le Eiuiuiuere de queliiue Dieu. 



3IA.INDR0IM (ÉTiENSB-HippûiïTE), «fl à CiwmptoeeamB^R 
(Maine-el- Loire), éiéoe de Diwid {d'Angers); ckeoatier dtsi 
la Légion (f/wnnewr en 1874. 

S76. Vuiléda. 

■ Cette rcmme élait ettra ordinaire, Ella 8TaU, i 



d'&Ltiraol. Soa Ttg^rd 61M prompt, m boiictii 
diigoeuM et ion lourire eioguliéreinral duui 
Set maDiËres étaient tintAi hautsines, lAQtât voluptûeuaei ^ 
U ; aiait dans tnule «a personne de l'ibaadon et do la dU 
gollé.de l'InoocEDce el de Varl. ] "aurai f éié éloDné de trou- 
terdaDs une espèce de seuva^ une cotinalsinnce spprarondis 
des lettres grei^ques et de l'blstutre de soa pays, si je n'a- 
vais lu que Velléda deeceudait de la famille de l'arclildrtiida 
et qu'elle eiail (lé élDVâe par un &enoni pour £tre atiochës 
k l'ordre saiant des prêtres giulois. L'orgueil dominnlt eliei 
cett« barbare, et l'txalutian do acs Eenljmenls nllsit lon- 
TËiit Jusqu'au désordre. 

B ... Ahl à tu m'aimiii, quelle serait noire Klïcité. 
Nous trouverions pour nau9 oiprimer un laugage digne du 
ciel i à présent, il y a des mots qui me manqueut, parce que 
ton ïme ne rËpund pas â la mienne. 

u La dernière fois, elle resta longtemps appujée contre 
DO arbre à regarder les murs de la forteresse. Je la Tojida 
par une feaitre et je ne pouvais retenir mes pleurs. ËUe 
s'ilotgna â pas lente et ne revint plus, n 

(CHàTEjinBnuND. — Lei Marlyri.) 
Figure Ue niarliro. — Gr. 



jardin < 



dsjau, e 



MANIGLIER (Henbi-Cb^blks), néàPaWï, éUvede Ramey 
et de M. A.Dvmimt; grand prix de Home en i856;cAfii)a- 
lier de la Légion d'honnew en 1878. 

377. Pénélope portant à ses prétendants l'arc d'Ulysse> 

Flgnia ds marbre. — Gr. iist. 

(SlIOD d* IGTD.) 

MARCELLTIV (Jean-Esprit), né à Gap {Hautes-Alpes), élétt 
deF. Rude; chevalier de la Légion d'honmar en 1863. 

378. Bacchante e 
Cilticron. 

Groupe ds msi 



rendant an sacrifice sur le mont 

(Sllon ds tH9.) 



MARCELLO (A). 
379. Bianca Capello. 




OorcDtïD, en <;in|)orliint les joynui de en fn mille, Iti^rugiéi h 
Florence, elk devint la uitltressede franfoii de M^dirb, 
supposa un eiiranl, te débarrassa des complices de» su[ier- 
cberle, e( ee lii égiousiT par son amniit. Devciiiii' gmiiilp- 
ducheasB de Toscane, Biaiica Capello uurait voulu eni[ioi- 
sanner son bcau-riére, Je cardinal de Médicis; mais son 
iniri ayanlprls psrmégardcduniets préparé, elle is résigiM 



. HÈNEfPisniiK-JuLEsf.w^d Paris,élim de René Oompaifê^ 
tktvaiter de la Légion d^bunneur en 1861. 

[■38I. Valet de chasse à cheval avec sa harde. 



I HEitCIE (Aktoni»), vé à Toulome, élève de if SI. Joufft 
€t Falguiere ; grand prix de Itome eii 186», chevalîtr de la 
Légion d'honneur en 1872. 

f 383. David. 

rigute ilB Sronio. — Cr. nal. 

I HiCIIEL-I>ASCAL (François), ni à Farit, élève de David 

{d'Angers). 
y 383. Hoines lisaDt. 



l HILLëT (Aisik), né à Paris, éiéve de son pire, de Das'r/ 
(d'Angers) H de if. E. VioUrt-le-Duc ; clievaiier de tu 
Légion d'bomieitr m 1859, officier en 1870. 



385. Cassandro so met sous la protection de rallasa 

Flg. de mittrij. — Gr. nat. 

(Salon de lfiî7-) 

MONTAGNY (Etienne), né à Sainl-Élievrie {Loire), él 
de David (d'Atigers) et de Rude; chevalier de ta LégM 
d'honneur enl8G7. 

386. Saint Louis de Gonzague. 



MOBEAO (Mathuhi.n). né à Dijon (Côte-d'Or) é 
tlameij rt de M. A. Damant ; chemlier de la Légion 
new en 1855. 



MOREAU-VAUTHIER (Al-gustin), né à Paris, ëlèviL 
lowsiiint ; chevalier de ^^l Léijion d'honneur en iffl 



. Le petit hiiveur. 

Fig. d« miitbra.— G 



MOULIN (Hippolyie), ne à Paris, élève de St.Barye, 
389. Une trouvaille à Pompéi. 



IB brooïB. — Gr. n 



OLIVA (.iLEX André-Joseph), né à SaîKagouze (Pyrrfa 
Orier>tàles},élève de DeleUre, ehemlier de la Légion tf 
ïuur m 1867. 

390. Rembrandt. 



SCULPTURE. 



81 



\ 



39i. Portrait du R. P. Ventura de Raulica, ancien 
général des Théatins, consulteur de la Sacrée Congré- 
gation des Rites, examinateur des évoques et du clergé 
romain. 

Buste en marbre. — Gr.'nat. 

(Salon de 1857.) 

SAINT-MARCEAUX (René de), né à Reims {Marne), élève 
de if. Joaffroy, 



392. La jeunesse du Dante. 

Figaro do marbre. — Gr. nat. 

393. Figure décorative. 

Génie gardant le secret do la tombe. 
Marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1869.) 



(Salon de 1879.) 



SALMSOIV (Jean-Julrs), né à Paris, élève de Ramey, de 
Toussaint et de M, Damont; chevalier de la Légion d* hon- 
neur en 1867. 



394. La dévidcuse. 

Fig. de bronze. — Gr. nat. 



(Salon de 1863.) 



SCIIŒilIVEWERK (Alexandre), né à Paris, élevé de 
Triqueli, de Jollivet et de David d* Angers ; chevalier 
de la Légion d'iwnneur en 1873. 



395. Jeune fille à la fontaine. 

F:g. de marbre. — Gr. nat. 



(Salon do 1873.) 



396. Au matin. 

statue de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1879.) 



SCOLl*TUKR. 

SCDBtffiDER (Louis), ni à Paris, élève de liude. 
397. L'Amour attristé à la vue d'une rose eUeuillée. 

FlgoiB dB nwtbre. — Gt. oal. 

(s,iIqq de IBSa.) 

SOLDI (ÉHiLE-AUTnuit), «e à Paris, élève de Faroehon H 
de M. Lequesne, prix de Itottie m 1869 fGrarure at 
médailles) ; chevalier de la Légion d'honneur en (878. 



THOMAS (Gabriel-Jules), né à Paris, élève de Ramey t 
de M. A. Dumont; grand prix de /tome en 1858, checàia 
de lit Légion d^honneur ^n 1867, membre de l'Institut « 
1876. 



TOCBNOIS (Joseph), né à Chizeuil (Côte-d'Or). élève de 
SI. Jonffroy ; grand prix de Home en 1857 ; eh rvalier de 
la Légion d'honneur eu 1878. 

400. Bacchus invoDtaiit la Comédie. 

Fig. do Sronia. — Cr. nït. 



E (DoHches-du-Rhâne), 



SCULPTURE. S3- 

VECHTE (Antoine), né à Vire-sous-Bil (Côte-d'Or) en 
1800, mort en 1868. 

402. Vase d'argent repoussé. Composition inspirée par 
le Paradis perdu de Milton. 

L'Âge d*or. - Eve endormie est tentée par Satan qui lui 
fait apparaître d'autres Ëves, comme elle, s'élevant au rang 
des éires célestes et de Dieu lui-même. 

L'âge de Ter. — Adam endormi voit dans un songe pro- 
phétique le meurtre d'Abelpar Gain, les misères de Ifau- 
manilé et les marlyrs de la religion chrétienne. 

Le génie des Regrets et le géniç du Mal sont couchés sur 
le pied du vase sous les traits d'Eve et d'Adam. 

Les figures qui forment les anses représentent la Vérité 
et la Poésie. Celle qui domine le couvercle est le Bicu- 
Créateur; sous ses pieds les génies lancent les constella- 
tions dans Tespace. 

H. 0,94. — Diana. 0,37. 

403. Vase d'argent. Composition qui devait repré- 
senter la paix et la guerre. Reproduction, par la gal- 
vanoplastie, du modèle en plâtre resté inachevé. 

H. 0.95. — Diam. 0.39. 
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M, ALiG«ï;ClaBilfr-Félii-Thi!oiloreCiirnelled'), peinire 




U. BABD;i(IIenri-CharIcs-AnlDine], iiletn 2 el 






M. BAiirE(An1o(nc-LDuis), idem 

H. BACDHTiCaul'Jarques-AlmA), peintre 

M. Beaumont (Cliarles-Kdoiiaril de}, idara 

H. Bbcddet (jQ3t), scnlptenr 

M, Bbllasgrh -.CBmille-Félii), peialro 

M. «BU.EL (Jcan-Jo9ciih| , irtem Set 

U. Pbllv (Lâon-Ausustiï-Adolphe], idem 


H. BEnciiËne (Narcisse), Idem 


H. Bertrand (James). Idem 


tt. BiBA (Aleiandre). dessinateur 




h. BoBBEnIKarll.ldem 


U. BoKEiAssiEDX (Jean), iciiliiteiir 


5 . BooRGEOis (Baron Charles-Arlhiir), sculpteur 







[. RitETON (Jules-Adolphe), sculpteur 

r. Biiiox (GuiUiïe), iJem ï 

I. BussoH (Chartes), Idem 1 

[. Buii» (Ulyssc-Louis-AuguBle), idem S 

I. Cabanel (Aloandre), idem 

I. Cabat (l.ouis), idem 

I. Cabet (Jean-BuptiftF-Peul), scalpleur vi um 

[. Cain (Augusie-NiculBs), iiletn S9 IJ 

t. Camiibh (AtigiiBti;-Jos«() h), pt^inlre ''^I] 

[. CABitiEn-UBLLBCSE (All^e^^-E^lesl), sculpteur 6S IS 

I. Cavblieh (Pierre-Jules), idem W 11 

[.Chaplin (Charles), pi-inLre.... ft Ij 

I. CuAPU (Ilenri-Miehd-Anloinr], eculplcur ÏO li 

[. CiiABDiN (Paul-Louis-Léger), peintre.,.. 9 IJ 

r. CpATi!T(Victor),i.!em Si 

f. Cdenatahd (Paul), idem < tt 

L Cherd (AuguElin Fledbb), idem ,.» a- 

I. Cdintheoil (Antoine), idem iC 

1. CinOT (Edouard), idem .■ 11 

[. Coignaud (Louis), idem , fl 

t, CouTB (Pierrc-Charles), idem .> 11) 

[. Cani>iEn(CbBrl«a), iculpleur » 

t. CoBOT(Jean-Bapl[sle-CamiUe), peintre 19. 

r. CoDBEHTiB (Charles de), idem , lï 

L Codubet (Gustave), idem 19 

I. CoDDTAT (Louis), idcm IS 

1. Cooniois (Gustave), Idem 13 

I. CoUTDtiE (Thomas), idem 13 

1. Chadu (GiistaYe-Ado1phe-Uéiiré),sculpteur 71 

[. ConzoN (Paul-Alfred de), peintre li 

I. Damotb (Pierre-Emmanuel), idem M 

I. DADBAn (Jules-Joseph), idem U 

[, DAUBtGNV (Charles-Français), idem 14 

r. Datid (Maiime) , pciutre "" 

[• DeGEOnGE (Charies-Jean-Marie), 0rav. en médailles... '._ 

I. DEiioDEncQ (Alfred), peintre f& 

[. DELAi-LANciiE (Eut;éne), sculpteur Tt 

l. Delaunaï (Jules-Elieh peintre ■ IS 

[. Delouhb (Jean-André), &culpieur 1ï 

I, DBHOnT (Adricn-Louisj , peiuire " 

1. Debgoffb (Aleiandre), idara .. 

[. DesguI'Fb (Biaise- Aleiandre), Idem IS 

[. DiAZ OB r^ Pbna (Narcisse), idem 17 

[, Didier (Jules), idem *'' 

I. DoBÈ (Gusla*B-Paul), idem.. 

[. Dubois (Paul), srulp teur 

.. UvBDFB (Louis-Edouard), idiim 1& 



M. UfEZ (Erticfit-Annc), peinlrB 

M. Uduont (AuEuatin-Âlciandre), sculpteur 

M. DcRAN [Cariilus), peintre .- 

M. UuvEncBK [Tbéopbilc-Eminonuel) iileiu 

m. Ehhiiann (François), lilctn 

M. KscAt.MEB (M»» Éléonore), Idem 

U. Etex (ÂDloioe), Kulplcur et peintre 11 

H. Fai.cuiërb (Aleiandre), iculpiFur 

M. Fàcbk (AnifdÈe), idem 

lU- Fautelbt (Jrati], peintre 

M. Feïkm lEugéne}. i'icm 

U. FETEH-PEHBinfFrancois-NicalBB-Augustin), Idem,, 

M. FitHEL (Engine), iiJcm 

M. FLtnDBin (JiMn-Pnui), idem 

M. FnNviLLB (Haracc), Idem 

M, FDANÇAisIFratitois-LouU), idtio il el < 

M. FiiÉutET (Emmanuel), iCDipleur ' 

M, FBouEmin (Eugène), peintre 21 et i 

AI- GAtLLAHD (Claude-Ferdinand), idem 22 ei 

nl> Ualbrunu (Alphonse'Louis), idem 

M. Galihabd (Auguste-Nicolas), idem 

IH. GASTON-Guinon (Viclor-Édouard), tculpteur 

Al. Gaitbads (Jacques-Edouard), iileiti 

Ah GEI10BO5 (Auguste), peiBire 

M Geoffbov db CHACnu (Victor), ïculpteur 

M> Gi:BOHE (Jean-Léon), peintre.. , 

M- Gervei (Henri), idim 

M. GiAi^oHOTiilF^lii-Hciiri), idem 

H. GiGoux IJcan-Ftancol»), idem 

U- tiiHABD (Fierrel, idem 

V. GiHAOD (Cliarlca), id'jm ^ 

U. Giit,ti:D (Pierrc-Frun{(iis~Eug6ne), Idem 

M. GiBAUD (Vicier), idem 

U. GtHoiix (André), idem 

H. Gl AizB (Aaguste-OarihéiemT), Idem 

M. GI.A1ZE (Pierre-Paul-LdoD), idem 

H. Guni» (Ttiïodore), Idero 

H. Goii.i.Ai'UB (ClBudeJeaD-Itaptiste-Eugènc), sculptent.. 

H. Gdili.adhkt (Gustave), peintre 

il. Gi;tLLE»KT (Jean-Kaplisle-Ant'oinel, Idem 

H. GuioT (Hector), Idem 

H. llACBOnG (Augustp). id-m 

M. Il AMMAN {Fdouard--Jenn-ConrarI}, idem 

H. IIauon (Jean-Jules), idem 

M. Ua-iotead (Hector), idem 

M. Haiipiistiibs (Henri), Idem 

Al. nËiiERT(ErnesL-ADtolnc-Augii&le), idem 
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